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i ü t* .a- * de li n nual«
♦t oug de 1a va life da Sa in i-La u- 
^ , ue;q .e» j.<1 ;es K>cale0 • nr
t n é* % uepuiA le» Uct jutqu A 
î \tUntique. i> tna le Manitoba le 
te:: j a continue beau.

i xim^m de la température — 
Calgary,^ : Winnipeg,ti's ; Tor nto, 
T4* Montréal, su ; Québec,62 ; liali- 
Cax. M>.

Probabilité* pour le* prochaine* 
ringt-quatre kcores

Haut du saint - Laurent — Venta 
modérés, tempt beau, température 
•lauonnaire ou un peu plut batte.

qui aura ütu aujourd'hui, et que le
contrat po r la conttmciiou pour­
ra être a.gué au uioia de teptcmbrc.

1* x. r - Ltda Ltrooataaat

t e Ut. « nt cnlntte pour obtenir

co nt le

—L’avocat de Lêda Lamoata^rne
e-s*v* «.n ore d’en p,*. ntr l'es ra-
di iou üe «a clun e. L’Amba^sa-
deur bntaiiaiqoe a recij ms ructiou
de se prononcer pour 1 ’« xtradmon.
à la se. le condition qi:,e la prison-
n.ere ne tera;; pa-» poursuivie pour 
une autre off» ; .-e que et «e pour 
la j^elle l'exiradition a été dé man 
dée.

La vletimo de 1 accident de Lena
Quebec, 14—La jeune Hile qui est 

tombée en baA du cap n a pae r*ç . 
de bicaturca gravtt. Elle n a re«, u 
que quelque» légères conrusionH A 
hgure, e: h.er elle ne touffrait plua 
que d’un étourdissement, réAultat 
ce la chute épouvantable qu'elle a 
fhite. Le léotohi dit qu'elle pour­
ra tortir daut une couple de jours.

Chuta
—Le capitaine Cain, de la barque 

•‘Natant” arri\ée ici hier, rap­
porte aue Fred McElroy en ferlant 
les voiles de ette b.»rqûe à i.imo s- 
ki, est tombé en bas d’un mât et 
dans sa chute s’est disloqué une 
épaule et le t oude et a reçu de plus 
plusieurs lésions internes.

Noviciat
—Nous apprenons que M. l’abbé 

George Têtu, ancien vicaire à la 
Basilique de Q .ébec, est entré au 
Noviciat des Peres d . Saint-Sacre­
ment, en Belgique. Après avoir 
passé deux an ées d épreuve, le no­
vice sera admis déhiuiivemeni dans 
l’ordre.

11 y a déjà plusieurs Canad ens- 
françaisqui sont » n: rés dans ce cou- 
ven entre autres le hév. Père Le- 
tellier. et M. l'abbé L. Fournier, an­
cien curé de Saint-Lambert, qui est 
à la veille de terminer sou novi­
ciat.

Carte du port
—La commission du havre vient de 

faire prépart r une car e expié, ati- 
Ve du port de Québec depuis la 
poir te de Pizeau j usqu'à l’île d’Or­
léans. Cette carte sera adressée de 
tous côtés aux chambres de < om- 
meri e du Canada, des Etats-Unis 
et de l’\ngleierre afin de faire con- 
naîire les avantages otleris au 
commerce de notre port.

Petites nouvelles
Québec, 14—Une partie du grée­

ment de la barque M. et E. Cox 
amarrée dans le ba:s<n Louise,s'ch 
détachée hier apres-midi et es 
tombée sur un ouvrier nommé 
Burns, fils de M. Burns arrimeur, qui 
a été blessé très gravement.

—Un charpentier du nom de Jo­
seph Uiiruère, âgé de 45 ans, a été 
blessé à la tête, hier après-midi, par 
la < hute d’une barre de de fer qui 
s'était détachée de la roue du va­
peur “Québec” où 11 travaillait.

—La fabrique de cartouche est 
très occupée en ce moment, ayant 
reçu du gouvernement une com­
mande importante.

Deux sauvages accuses de meurtre
—Les constables Simard et Mer­

cier, de la police provinciale, qui 
étaient parus il y a quelque temps 
pour la côte du Labrador, à la de­
mande du magistrat s.ipendi i.re 
O’Brien ont envoyé ce mat :i au 
grand connétable, M. Gale, une d - 
pêche de Mungan et conçue à peu 
près dans le» ternies suivants : 
*• Nous montons avec le “ Otier ”, 
ayant sous notre charge deux sau­
vages accusés de me rire.”

On se rappelle que le magistrat 
stipendiaireO'Brien av t demand 
se lenient un constable et que ie 
juge Chauveau par surcroit de pru­
dence en avait envoié deux, t eia 
es: heureux, car il est musqué pro­
bable, vu la nature des prévenus et 
le cr m#* dont ils - .nt s upçonnés 
q.. un seul constable n’aurait pas 
»u,:i poiii 1 s .rrè er.

Qui .i été tué, quels sont les dé- 
taiisdu meurtre, c’est dont la 
dépêche ne dit pas un seul mot. 
L’arrivée du “ Gîter ’ d ;ns notre 
port sera attendue ave an viété 
pour se pr curer de nouveaux reu- 
e ignemenis.

Il est probable cependant que les 
prévenus seront la.s - a Chicouti­
mi où ils subiront leurs procès. La 
cour siège le 15 janvier prochoin.

Accident a Tadonaac
—Pen de temps après l’arrivée du 

dernier bateau à Tadousac, trois 
je m s fill* s, très bien en vue. dont 
deux de Tadousac et unedeQuéoec 
s’avisèrent de traverser la baie sur 
une cstacade très étroite. Rend ues 
au milieu, l’es ta cade se mit à va­
ciller, e: nos jeunes filles, qui n'é­
taient pas d< s premières équilibris- 
tes, tombèrent à l'eau, h ne cha- 
lo pe les recueillit. Un l**s trans­
port chez M. Auguste Gingras. où 
des s >ins leur fur* nt donnés. Elles 
sont bien; cependaut ne des de­
mo.selles a été affectée pai ce bain 
fr id, et garde sa chambre, mais 
elle est sans danger.

Personnel
Ottawa, 14—Lord Stanley fera 

l'inauguration offi.aelle du chemin 
de ftr de (Jap Breton au mois de 
septembre.

—M. G. Desjardins, M F. de Mont­
morency, est en cette ville.

—Sir John Thompson est parti ce 
ma m de Liverpool pour le Ca­
nada.

Frur rr {rr a foire
(. ttawa, 14—i.e comité de santé 

nY j -s eu de séance, hier soir, 
f. < oe qi.- run . niais il a é éoues- 
t.t.i de ce que l'on ferait d* s ani­
ma' x mor s. Quelqu’un a proposé 
la construction d «m four créma- 
t< ire à peu de fra s. L’idée a été 

it r. at cueillie par les membre* du 
omiié nrésent, mais dans l’in:er- 
a le le docteur Robillard conférera 
vec les autorité* du comté afin de 

v ir à quelles condition* on pour- 
v continuer a déposer le* animaux 
oris dans les l.mite* du comté.

Chemin de *r électrique 
—Le comité du chemin de fer 
ectrique a eu deux co férences, 
jer, avec Gemmill, l’avocat de la 
on pagnie Howland, e rest pas 
ncore venu A une co ision sur 

point* en dispute. i espère 
pend nt que touie# ie* difficultés

i; ivv L > I?*
Au Clnli

Washington, 14—Le ministre du 
Chili à Wu-dnngtoa, M. Lax. ano, a 
reçu une dépêche lui annonçant que 
le nouveau minis.ère chilien était 
composé comn.e suit :

Intér eur, M. Iklisario; affaire* 
étrangère*, M. Jo»e Foc n mai; jus­
tice et instruction publique, M. 
Gregorio Donoao; finances, M. Ma­
nual saluatio Fernandez ; guerre et 
marin»', M. Freuenco Err.«guriz, et 
travaux publics, M. Ma. ano Vial.

M. Lazcano dit, en outre, que le 
confiit qui s’etaii élevé entr»* le pré­
sident et le congrès est terminé et 
que la composition du nouveau 
ministère est un gage de progrès 
pour le Chili.

La picote au Guatemala
Mexico, 14 — Ta picote cause 

beaucoup de dé ès parmi les sol­
dats guatémaliens cauu és sur la 
frontière du San Salvador.

Les puits do gaz naturel
ShelcYVILLE, Ind., 14—L’excita­

tion causée par la récente explosion 
de gaz naturel n’es, pas encore cal­
mée et des milliers de personnes se 
rendent sur la «cène.

Un a découvert que le sol. sur une 
étendue de plusieurs milles, était 
imprégné du comnuf .oie gazeux. 
Dans le township de Van Buren, à 
24 milles d'ici, le gaz s’est échappé 
par les puits d’où le-* habitants li­
raient l'eau néoessm re pour leur 
alimentation. Les puit» ont été 
abandonnés.

gouverm... n- à i.., -re de côté 
tous les es; .taux partu 1 ers e A 
entreprendre lui-méme .«* travaux.

Eeury .M. Stani«y. Uexplorale r, 
est de passage A Fan- ; eu . cp 
de membre* de la so» létf de ge> gra­
phie française lui ont fait visite.

Il leur a dit que, quoiqu'on pu:»%6 
penser de l'entent#angla-frauç . 
U valait mieux po r la I run < 
avoir l’Angleterre pour voisine eu 
Afrique que l'Allemagne.

Condamnation d anarchiste* 
—Quinze des a:
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rdre à l’occasion de 
la dén. or.stra : ion d«-* ouvrier* A 
Gren» bie, le 1er mai, ont été ac 
qunés. Troie ont été reconnus 
coupa les et condamnés rc* ecli- 
v< eni à un, deux et trois ans de 
prs&on.

Kills maisons brnless
Paris 14—Des dépêches reçues 

d i J tp n annoncent q ie 1,0;)0 ta ti­
sons appartenant & la lasse p. \ re 
ont été déiruilos à Tokio, lois d'un 
incendie.
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A propos do la chambre de» Lords
Londres, 14—Dans un dis rs 

prononcé à Derby hier, air Wil i im ; 
v ernon Harcourt a dénoncé la 
chambre des Lords, comme un obs­
tacle permanent à toute législation 
utile, il a ajouté que comme corps 
délibérant la chambre des Lords 
n’existait plus. Toutes les mesures 
utiles au pays et présentées à la lé- j 
gislature pendant ce siô le, ont été 1 
repoussées, condamnées et rendues 
inutiles par les Lords.
Les mutineries dons 1 armée anglaise

—Les autorités militaires sont vi- : 
vement alarmées des troubles qui 
viennent de se produire parmi les 
troupes. Les officiers ont reçu l'or­
dre de faire des recherches dans le ; 
casernes afin de voir s'il n'y a pus 
des livres d’un caractère douteux 
ou traitant du socialisme. Les sen­
tinelles sont virtuellement sous la 
surveillance de la police.

Des grévistes malhevreux
—Le directeur-général des postes 

a rendu sa décision définitive au 
sujet de ia récente grève des fac­
teurs de la pos e. Quatre cents 
d’entre eux avaient été renvoyés et 
ies grévistes demandaient leur ré­
installation. Le directeur-général 
n’en a repris que cinquante. Un 
grand nombre parmi les autres 
émigrent.

Eacs la République Argentine
—Une dépêche de Buenos-Ayres 

adressée au Time* dit que le gou­
vernement va faire connaître la si­
tuation financière du pavs. lien ré­
sulte que $ôo0,U0u,ü00en papier mon­
naie auraient passé par les mains 
de Celui..n pendant qu’il était à la 
présidence et que le pays en a très 
peu profité.

Un commissaire du gouvernement 
est pxrti poor Cordova afin d'em- 
pécher le gouverne r de la province 
de réunir la garde nationale sous le 
prétexte d’exercer les hommes.

Les chrétien* en Arménie

—Les chrétiens habitant l'Armé­
nie sont pris de panique. La plu- 
p i . d n re eux s’eniuient en 
Perse.

V.ve la Francs
Pari*, 14—On s'entretient vive­

ment en Alsace d’un incluent qui 
s est produit il y a peu de temps â 
Fribourg. Des réservis.es alsaciens 
accompiipsant une période d'ins­
truction se sont rendus coupables, 
étant en tenue, de ch interla ” Mar­
seillaise’’ et de crier: Vive la 
France! Le conseil de guerre a con­
damné les délinquants chacun â 
quinze jours de prison et dix mois 
de forteresse.

Une ncrtomanc'.onne
Paris, Il — On écrit de Tours 

qu’une femme Girard, tireuse de 
c ar; es très connue et dont le nom a 
été mêlé à l’affaire du double assas­
sinat de Château-Gaillard, avait 
prédit il y a quelques mois â un 
sieur Jahan, cocher d'un hôtel de 
Tours, qu’il découvrirait dans sa 
propriété de Liez, commune de 
Chézciles, un trésor gardé par un 
squelette et un bon génie.

Jnhan travailla avec son gendre, 
pendant trois ou quaire mois, à re­
tourner le sol de son petit domaine, 
mais ne trouva rien. Il revint chez 
la cartomancienne, qui I’em oura- 
gea à fouiller toujours et se fit payer 
par ce malheureux près de 4,000 
francs.

—cnerchez, cherchez, disait-elle. 
Il y a sous la terre une tonne d'or 
et de diamants. Mais il faut brûler 
des cierges et de l'encens.”

Finalement, après avoir tout 
bous, .lé et brûlé oeaucoupde cier­
ges, Jahan se trouva un bea ; jour 
complètement ruiné.et U se pendit.

La femme Girard, poursuivie pour 
escroquerie au préjudb c de la Ea­
rn .lie Jahan. a été condamnée, p ir

aequo».
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Inqcnicu- Civil r-f Arrtentour

LL K bT JAtqfES

j prm.indoH rte BLEVKTb i)'lN V’KN'TION,
’'i., ... - 'i< ( ................ . vui., pi - pm• • < i»iiir

; k Canada et 1 et i-aiiKOT. la mai la

« M«'r • >11 X IHit g c so. 
ép i IftS»*-

Kilt* s’cnvclopj a dun» s* pelisse 
ouatée qu elle e* n .» d« m'H mieux 
autour «le s.»n eorp». csr la lemp»' 
rni lire émit tri'a L.ihsi*. el «1 «nnaio 
U* bras A s«*li Miuniit elle se dirige* 
x « rs lu porte »i«' D» car»

Aussiié 1.pré» *11 èi r»* sorti on se 
trouv«- «‘U fii*c «U1 la roule condui­
sant A i >rrx l i- \*ill*'.

Noun ii'hvoiis pins rien A « r*ln*

v

L »’*»»* 
-Gll u* 
us pel » 

b M > Il 
iLuiiier a

r 1

U

•ou», ni a* 
iiq « n»

po

dre ! mV na l 
puicouru un < » 
«*u soixante in<v 
dans une soi I

♦•n x e âpre » a x «*ir 
. «le «‘inqiiHiite 

» r. sur « elle rout**, 
D* aliH.ilue uuir

I.» remède rontr*-
et !« pluN »(ir qui ait

O

. DEMANDE 
»ier« au No 7.> :

: DEMANDE
413 rue Si Hut

h ir-iont !■ 
• a 1 U*

une berxante g
247 2

OU loue1A vîîrdro

\ LO CEI* -Belle * banil>r>- m 
No 15» rut' banguinet ; lami 

pu- d'enfant.
4 LOUER «ne bo 

men'ileTin a1 e 
b aureftK r au No 82 rue h uiford.

le» ver», le plu» p!nl»nni
•ncore été ofT^-rtau pu bli

RECOMMANDE PAR LE> MEDECINS

t<T En vente partout, 2.V 'a botte.
10 ma* inj* lan—H

MUSIQUE NOUVELLE

t- privée ;
240—jno

Ique rt«- forge • t de 
une bonne • lientèle.

215-4

Grande ni 
de .i/ur*-tt(
«l »iv» t avoir ee 1 
T. Hak» r. houpir- 
sfiiMin. lue ; 1 >or«t 
Tu-«a • t au - Ikui 
ebapell*-. nief! • at l
e u pur

VENDUE—Cause rte maladie magaoin 
ta a*oiiUiftie, fruit», au «rei.tr*- ■.< ia 
» »M»cr a L» Frev.»yan* ' 2J r c: 

e-Dame. 2ltjuil—lui

li.'il ON .
r K -.i* r 

etlleur de l'un 
ominerce o’ftii 
i-n dnii-** — ■ u

. - > I
. . . 1

n» » c a 1 «■ « a »o pfti I .
d’ ur la \ -il»»* *ie a 

vaine p 1 I auteur , 1,. 
. ; .4 «’i . re an 1 t

:n r* leuae. un io.» timr 
lu A t r*' - .'!i

l - dille » i* t.r
P>r . mus*!, prête» pour 

• jinne, 1*-» <1 * n h • « - ..'»>. 
N «• n' Y "r v ,r

Notaires

1 ». < AK >IC 1 >
Notaire. 1444 rue Notrc-Damo

Fnln la rue ItonR* < ou» t le narré I >:ilhon»lo. 
'I* )• l liorie |i< Il UilL ..-li. AtUMition 
rmli aux r< K'" <•>'tit> d* *•'.uc* *--.oa». 1 urt.»^i*» 

i « t \ * i.t»-»> «b- ta* n« il*-inineui Ituotia .av-rt 
| (H b tti ■ u. 111 u U hr* p.lu. lUhepl la

C onflseurs.

• f. .V I A\ I Zli

CONFI8KUH
62 Rue Bonsccours, Montreal.

Hi**niite et «irrerte# faits tou»le* tour» l.n* 
riiiT*rt .*i i1 ut.-til' H'Tont promptement rx«,,cti 
ten ^ a.ie de riiimicliie-^uuetiLft. t »* p la

par Mailler. * t The IlerMn. i»or Hinii-ii 
l un. noua d on non» le» ni-tbod*»* d«:

VENDRE- 
tiona fa< *1 

eau de La L

d • pieerle». ronrti- 
>• r i*ar lettre. A, K.

245- y
p'é»V VENDRE un magnifique h-tel 

rt une at.it io rte «h» min f«r et 
v Iron deux ariw-ni* rt un beau a de p*-'he. 

S ndrrfaer n <'ne*» nie f»oini«-r, bt«- Adele, 
comte de le Terr* bonne, q né,____244—12

VVENDLE—vojrag** d*1 bloen a«o
r - kg* '

N’a rti. r 1 n •. • .• . rmn rten ru«a St .lacques 
• *» . i j M 1 rie L K. 110.________241 -S

\ VEN DR! 1 • tel» Hüot
îrn -a. epin-r.*- u • aor’e «•'»»

ren OUjoU e; main E I lier, • iCCu-. n 
pour d* per • e ■ - • • > 
c»-i .e- tfairea. .. «"i nai^on et nia/.««in» a 
Jouer et a * n r *• natm le-d i tien nt*- partie-* 
rte la ville. »4*Jr* e«er L. liarr,-. 4* ( arre
Victoria. Ifiinni la

. YorUi 
I 10e cl a
J dttnn -i 1 ' Orke.

\v.\ i/ri :i? Hrri*i^i:rr
2r rue Lleury et 2 20 rne Sto Catherine

1 niut—1 an

Peintres

U. FI). MKLO( IIF
iAucii-fi eleve do M. N'. Houhassa - 1 pr*>

artiste peintre
Déroratiou ü«mince» public», religieux et

Ci> in-
]'.*• .< ii* < • lit rue *]*■>» ADemanrta
At > ..«1 rue bain te June. 31 ort,. |%

Médecins Vétérinaires

AHTIH'R (iHAVEL! O. FORTIN

A VENDEE h .M
I \ u

que elieméio. b nd 
I »F. "O. M. A. "

VENDRE—Un s*o»-k d'épi< **rte

•an : pagne par un 
* me it av<*« .im- 
•*»er au journal I.

iCi-devant avec E. E. (LlborU
FABM 1* A ST DK

PATRONS ET DE MODELES
637. rue Cra;q, 637

Fn arriére de la b.»* • *V ir i-n, King Y 4m»
.VI*»n trio]

Jet dernb-r* perfe» : :'»’ii»«-ment* dan«i l’ortu»- 
tri* du t*»uri'*rf' du *t jirranrt*-,i' it>
pour toute» aort* » d fMivrago*. loigues. tjoLe» 
ir tr r' *mi t.-n-nx, ifali* -* *n boi*. rn-» - j a 
Lotit*.11“ om»-tri en tu de ioute«i M>rtc», ».* Ji»*» 
j curb l* graphc t»-.ep:»'»n* .maill» ('•et .»l»»n< 
pour j* . -I* ■ r-. n»* t.in.i • b*^ i»our pionnaux 

N. H—T . i»-»* ft-»r:douviftgcft en i»oIa

A
! i E

A

prcinnu meijL execute*. 7 nov.-
»*er par lettre "O. R. bureau d 

12 14 et
Lx

\ K DRE—U me p c r «■ dan- un bon 
c ntr a *-n e p 1 e • *n v ■ « ilr 

*e r t 1 - ; s a O e
J.:* ai de ia 1 «voyanee, rin ot c-
I «m .____________________ M u.J

\ VENDRE T roi» ‘a e» de billard** d'oc- 
. < a»l'*n â vc*idre t»<»n marché. E. L. 
E -T. gerant. u»4 rue < ra.g. 247 - 3

V ACUET EK- l n p’.p lie «inir.l*. nain, 
de aeeonde main, de ij ** p;«da de long 
a■ • t '• •» rt * (oger* * ru» une pr*- *.»• 1 

coptée. b a^ro-ieer a J. Frigui», i.i6 ru*- - t -ac- 
q«o». 247—3

(1 HAMHI’.E, , ■ • n 17 i* 
y - 6 12 .

<1 R A N f 1E (’HA N ( : F A ver.dr», -ac-i.
f

r -
h L. 1.2. La Rafssm >) JuU i m

M AIS4JV A LOUER—47ottag»». rinqappar.
r* meats geande émri* • - •

Mignon: • J*/*m l>b i’* rr « 1 ». 1 le jr et
a^'ent d me: 1* - .*- -a, ir.»*n: 237

AGNEFIDT'E TER

La Célébré Poudre a Pa'isseri#*

COOK’S FRIEND
(L'AMI DE LA CUlSfNIKKEl

Tgx meJleure et 1;» - u1© «ur laque’!* on 
pu i**-* • f>rup’nr »*»u« tou» 1« - rapport*.

A •sure/, von* que enuquo i-aquet pr»rie 
cet!«i ' .gnetie.

**■* al.
Et le nom du ». u fHbi *;•■.*'. J». McLark*». 

Aucune autre ii'e*»t véritable.
23juin- lan

M à

le tribun 
â hait n

—On 
qne lo g

chemin « 
Accorder 
la comp
prendre 

Le en 
ble sour.

orrectionnel de Tours, 
de prison.
anee en Afrique
>nce de bonne source 
rnement français ust 

1 construire lui-même le 
r transaharien soit â 

garantie d’mtér. t à 
e qui voudra entre- 
ravaux.
de fer du Sahara sc . 

eux qui ont ne* pl i-

E a v KNDKK—
e» d , b -ft.i \ illftg» 

de bt Eu t-.- e. .ne rte« plu- belle terr - d i 
comté rte- D*-'!* o tftgne». . *-n,»nf i)
arpen • d« f n t. U * «ie T «■•n ‘«'ir jr»'•
er,< o • 70 a p*- * *; »a •upe-'i 1 » n bo la
m . eure >• t *■ *-!ab 1* «-r* »ti s. , d »
plu» fer i'e» an* t» ta»* *• « part e . l’oT 
plu» smp • ■ inf*jrn'n*'i<»n* «ndi «*r *11 * r- 
p-.e’Hir .- Wftckay. N P. i l r-**- St ]lu 
bert. ’• ©itreal. u.l J *« v Ji1o

Divers

\Vltî .le ne aérai re*jv- n«%Kl« «pr*-» rrtte 
d^te d a» Cune rtc « c r, -o. . e *-n m<.n 

nom p»»r qui que c» «oit. A o ;»ne Pirvo«t.

n~l HE —^

JIïlafiLe
AFFECTIO’ 1 BILIEUSES fie

DE

POUR

212 T
«(•IR DE HT? AGE r «OUVRA» X «EE-»12P de 1* - q*i» .••

2 et 3 poncée rt e:>ai*-» 
en bxrgeur. badre-»eT 
N - 24 r ne t*

IKÇON8 de t a*
j «vantait r 

•cr a 'J. A. T. burea

P, — n
ployé** «adree®* 

rue t**|frt-Ja*-que-.--l

- 3 rte in*»g en
e • . a 12 p - *

^ap. Prefont-ine. 
•r*ne. ____ 17t» jno

• ‘•«•'l'ement. prit 
e .’ ’a <• b'»»!r»«. 
.* »*He>«--a tiOÜ

i on» ha*o4n rt *-m- 
a -t ’ e 2- 

'»n*. IVli. 2S16 237

cernent* à faire et il n’y a pas moins
t applaiiies à une assemblée , de trois compagnies qui sonl ac-

MOV-IEJ'R rt»-rir*- une cham- radar*» 
e fanbo:-.- St Jufteph. Kep-B r. « 
~ La k'MohHMm *4U - ù

REfJOVATrUR PARISIEN DE

LU BY
POUR LES CHEVEUX

Varticle de toilette 
le plus agréable; remet les 

icveujc gris à leur 
co * • ur naturelle < 1*>*

empêche de tomber.
T OU b Job CHifcfoTLb. LU CTS»

MEDECIN VETERINAIRE
ti< un » «ie buroau, rt«* 8 a 10 «■'. «1«: * 4 •*

bl i EAU ET INKIKMKiUift
679 rue Craig,

TéVpbnii*- E«- «-rai
/ r 1 du -• ir 14X rue Champ de >îar»
T , .1 < < nt «j«-tuuto» mMladio d* ftimnouK

detin i;qu*«. 2ü f*'V la

Plombiers.

BASTIEN & GAGNON
PLOMBIERS SANITAIRES

Ferblantiers et Couvreurs
l'OM-i 1 Appara t» S t;»*/ «Ara K«u 

Cljftu«i«‘ et « Vat* nr. HmuI«
•t Jt«»*o prc^aiori.

1955 RUE STE-CATHERINE
l'ri* ir*-» nu*rt1 é-. lOjuil I •

CRAPEAD, SAVICNAC & CIE
MM. Dkmrk». Bitr'rirr k. TnrHRntJv,

faisant nfTmrea «riti» la rai »»n ao^ laie t»
D'-aoeau. Spv:qnac Ai C e”

Or1 I* 1 «J * ; :*«*n *1 n .e*ir« . . <|*i'i|»
-- .* - x. l«ur nouvel

f.t,*t:i»»*« ment, rue St Laurent.
r. «• *.r •.«•rit m;*i»iUj*.»nt en état de

ré;*ri«!ie «'«<: pr*»*npl t’idfc « tout O» *om- 
n.^f .1» «1*1 on * ondra (*ien eur c*»nfl«-r *« ie* 
i, . * r- .r*» 1 i« n ijefn j*»^e rt «;>pa

u . 1 .in .* li» 1 en «Iron ! '**rnnie ;«*ir 
« I u-*- nu n »«>rt n* nt tre» * arie * t ompl* t 

rt i ’« r.» rn r**-. rte r^.’itel'eri,., d«
|M g /• lien» t.ra'j neft* ». g ot/e«. etr..,et«;,
« « « * pr t tre» mod* r* ».

« , • i> .«• < "in* retner* ien* le p*ihnr rte |'en 
« «•'•r»ir*Ti '■te q*i rt h bi* - voulu leur donner 

I rxt't r*-tn* *!*-rn>• re année e' ro.-np'ent »..r 
j* nt* m.<-«ti'^uragement durant I u* *>«• pr^-
«er.Us. 14 juin—la

Hotels.

HOTEL LEONARD
312 HUE BT-LAUKENT

Lioueurs et Ciqaees de ehoi«.
1 rv«e «toute heure fi . • ro« frab he*©.;^,* 
• . 1 k. |,, ,r« ei r«. mjrii»•«<"*■ *, » in

~ V ■ * L I.* ecune-^ft. i».Uft»«**fc
ft ,KO j*IK/»*UU«* OU gnUlHi.

22 o* t.—I an

HOTEL DU CANADA
A - C. FA BOURIN. I*ropr etA ro,

Coin bT-OAHHiKL kt Mfc-iuKKKs»
.N.ONTKEAL

fea lunch» é L/C. »or.i *«1 u*«.,i»>iir»a Vton'rSal 
22 %*, tr-i oo

« hoitH g.iipiiD'iit ! !
i «■ .'••it êtr** bit'll j«»li l’êtA 

«lit Thér'st* «n r**>:ar«lai»t aut»»ur 
d’blle les vieux arbres «lont quel* 
«ju« h uns uarduLMit «Mioor»’ «1«'S bou* 
«jur s d* imiilb s rOUMKM'H.

I. t * « tiv 11 •lis «U l’« àiiîr(*»t quo 
nous allons hahitor iiH*rv« illeux

Vous H«*r«îZ lu*.:roune
.le U» huIh «lojâ, lit la jeune fille.
4 hère mignonne ! ....
J. 'emlroit «ju«' lious hiibiteroiis 

e «t 1 près du bois? «leniainlu-t- 
elle.

Les arbres «b1 la forêt entourent 
la pro; nété.

V a-t-il un petit jardin ?
Uni.
Av« c beaucoup «le Heurs ?
Il y aura beaucoup «le fleurs au 

print«‘iiipM, et si v<> »• en voi.lcz »la- 
xantagt encore on 011 sugiiientera 
le iioml r«*.

1 ,h 1 * «• c*tic«*ro loin ?
Ahn«-/. loin, oui -Nous avons A 

marcher trois <|uariN d'heure iui 
motus \ oi.s sciilbz-vous fali- 
guée ?...

I 11 peu, mai* j’iti du «Mutrage, 
et « 11 in'appuyHiit sur vous J'aurai 
la force .

Que vous êtes gentille, ma Thé 
rèse et que |«* X oils alllie !

«lui il t oidra bien m’aimer 
j’a 1 l «eH* > 1 n d'e re année j* l’si été 
si peu jusqu'à présent

1 es jeunes gens arrivèrent sur le 
plat* au cultivé du haut duq cl on 
r »« reoit la fi rme d»* Goinnit lie, b'H 
/ angs, la petite rivière qui fi s ali­
mente, et en face la colline « o r in­
née «le bois dont J4‘m flânes lenfor- 
in«'ii! les e a r r i« - r* s «b- iVlotiigrésiu.

Le sob.dl le'.ant inondait d*- ses 
rayons * «• pajsagt*, in« rveilfi-ux 
iléiù f|in*i*pM lu v* r«Jur«5 printaniùi e 
y fit défaut

'fill* r* se, frappée d'admiration, 
s’arrêta.

Ah! que c’est beau! s’écria-t- 
elle.

N’est-ce pas ?. et ce sera bien 
autre «•hose «{uand fis arbres au­
ront leurs pHiiut lies de feuillugcH

N*-**» irons nous promener dans 
la for* /

— Tous les jours
Mais ne nsquerons-tiou* point 

d’y renetMitrer «lu ni«»nde ?
fi« ris«|ii«* ne sera pas grand 

Les Dans eus viennent peu «Je « e 
cftié t ♦ ■ s trop loin, et b s 
moj eus «le communication finit dé- 
fa ut.

I/e« Jeunes gens so remirent on 
mar* tic.

Or sée par l’air vif du matin, par 
les spj* noides horiz<jiis qu’elb- < *>n 
tetnpiait, 4-t sur *»u par fii pr^•<en* e 
de Gaston, Tliérèae a x a il moment a- 
1 é ment oublié hm larn ilbr et 1 'uv«uiue 
Tri ri *.ne.

Kilo respirait A pleins poumons, 
appuyée aur 1* finis de celui *411’elle 
aimait et, ainsi que nous le lui 
avons • ntendu dire un peu aupara­
vant, « lie se sentait heureuse

(Jast on, de s *ii cfité. éprou vait une 
imm* rise joie qui ne lu i»*Hit dan» sa

J.ei.sé* aucune plu* e pour la ré 
le x Ion.

L’avenir, «iui blentAt cependant 
alia t devenir si noir, lui n, parais­
sait â t ra- ers un mirage couleur de
rose.

Il était environ sept heure* et de­
mie quand les amoureux atteigni­
rent ie hameau de Montgréain.

Non* sommes arrivés — dit 
Gaston,-e’est. ici que nous vivrons 
bien cachés pendant quelque* 
mois

Allons-nous tout de suite 4 la 
maison qn«* no s devons Habiter f— 
demanda Thérèse.

— Non.
— Pourquoi ?

Nous irons d’abord ebe* M le 
curé pour faire célébrer notre ma­
riage, puis nous irons dé eiinerchef 
l'aubergiste qui m a loué une mai­
son et. je donnerai des ordres pour 
qu’on mette tout en ordre afin qu’il 
vous soit possible d»* vous reposer 
un peu après tant, de fatigues.

— J'espère one tous ne retourne­
rez pas à Pans aujourd’hui T 

—Je voudr iis ne point vous lais­
ser seule, chère mignonne; rnsi* il 
s* rait cependant bien nécessaire d4> 
savoir f c qn| se passe lie plus, 
'avertirai ma concierge que je vais 

« tre obligé de m'absenter souvent, 
et je m’arrangerai pour pouvoir 

•r.tInner ici des travaux que J’ai 
repris et qui doivent être termi* 

* * ne époque fl te.
!» 7 donc 4 paris, cher fias, 

ton murmura la jeune fille en 
esss ant d'étouffer un soiiidr il ne 
faut point négliger vos afiairus.

n ne 1 o \ ê h 1*1 i* loin 
rideaux «ux fi n tr«*» 
les diaui mu 11 et o»>
U* hut; dont vous s n h 
«finit votre jeune dam* 
ii«>te

Oh ! ! j* suis qu'avec 
msn Pascal, nous ne m. 
dt* rien

Bien »ùr qu'on fera 
mieux ! appr"« h* \«mi» I ••h*- 
miné. M’aine (1us**m» pr« • / »n 
pt*itt air d* t«*u l'air • n* vif - * 
mal in

I n «'«•ntaud'int tiomni««r M’amti 
(Inst «'ii.Thérès*-ét ait d« v*-nue r.ui .»•
« onini* uii**ci:»( . mais sa v* il«Mte 
épaisse <’ii«,hnit h -n \ isagt*.

l.a maîtres** d* l’auberg* pour­
suivit :

Faudra t-ll pmis servir quelq .* 
chos** axant «!é)«*uiier

Fno • : ie 1 >. «d it, s’il x- S
plaît, répondit l>soberive

('a n* t rainera pnn J uMt«"U*nt 
In Tu niiett* vu nt d'uppor ««r «lu 
I nt frais «l* notre vacht On va 
l«» no t t r«- b«>uillir.

I.st-c* «p.«* l«*s onvro'rs ont 
| commencé b* travaux Y- «Icinan- 

«la le s< td t< ur.
I>vpuis ' mat in
Wnx- u venir vi1 ter la mai- 

sonnet o en atx-mfiui fi* h x «d il ?
rei r t Gaston en H'sdress mt. 4 

Théiè «: qu’il Sutoyait pour lu pre- 
mière fois «levant témoin.

La Je n* femme devint po.irprc 
d* n >u vsau.

.1* veux bien, mon ami balbu­
tia-1 -« lie

Voici les ch f1 II' nintnun 
l'use.d. In pori*- «lu innlin «ml ou- 
v« rte, rnoport aux «mvriers

1 n-m«im** temps ell* t •1» i.«it un 
trou«Hettii «*• « It'ls nu jeune h onme 
«pii les prit et se dirigea ave<* Thé- 
r«,'H«' vers In maisonnette.

Notre proj neialre «**d In m«iil- 
leure femme «lu inonde. «fit-il 
cloMiiiti !•<isnn*.. Au ben >in on p«>or­
rait seconder 4 elle sans risirio- 
lion l'!li«* s*■ couperait In langue 
plutôt «411* de noua trahir Ah l
nous Hommes eu sûreté Ici !........

fi( h ib'ux Jeum-s gens eutrèrcnl 
dans le petit lur'iin

I. * - m ouvrier s’occupaient do l’n« 
telier provisoire que Gaston faisait 
const ruin*.

L'artiste conststa «juo se* In­
dications étaient fidèlement sui- 
x i« h ■ il expiiqUH son but à Thérèse 

« t il lui fit franchir le seuil «le la
maison.

Nous serons admirablement ! 
s’éer a l'«nt.nit blonde après avoia 
tout visité.

A continuer

n r»llnu» M D. Cm Hlli 14. H «Ht nu'll
I « t..i u H** .m lu» mi- u» « te hau-

V4'.t m lu* VV im T a li r1«p«ll« irtu* ur» an 
n< • ■ «•• *jij*-<< r riic«l» S «l'-ii-ontr» a .n ••lli*a 
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Didb an article aur laa patriote* 
de 1H37, le (iloKe fait on tr^n bal 
éloge du livre de M. F. X. Priear 
•ur les exilée d’Auairalie en

Un confrère relève avec aigrenr 
nne erreur typographique qui a’eat 
gliaaé dana un de not entreflletN au 
•ujat de Hainte - liarbe. Noua 
ayiona écrit que cette parolaee a 
obtenu |4,000.(j0 d'indemnité pour 
aea habitante éprouvéa par une 
tempête, et on noua fait dire floQ,- 
000.00. Un peu de bonne volonté eu 
pu faire excuaer cette erreur toute 
involontaire.

La JuttioB, a aou tour, ae pro­
nonce pour le vote compulaoire 
Ella dit qoe le moyen d'empêcher 
la corruption électorale.

•* C'eat d’eHHayer le vote compul­
aoire. Quand le* voteur* n'auront 
ploa l'avantage de r eater dana leur* 
demeure* comme autant d'Achille* 
plua ou nioina vexé* « t plu* ou 
Vnolna facile* A dompter, le pouvoir 
de l'argent aéra nioina grand dan* 
le* élaetlona. Le peuple n'aura 
plu* la tentation de garder h<#ii vota 
quand on ne voudra tm* l’acheter, 
et tenu de ae rendra au acrutin, il 
lui en coûtera i.» u de témoigiu r de 
aon opinion, à lui, aur aou bulletin.”

M. la Dr de Groabola veut être 
mlulatre et il y tient tolloincnt qu'il 
prend lea moyeu* do ne pas l'être ; 
ear ou eat en voie de ravaler Jolie 
ment lu dignité do repréMcntant dt 
la Couronne. On a dépoaé doa rc 
qulsition* dniiH lea buveltcH de* 
bétel* demandant A l'honorable 
premier do nommer M. do Groahoit* 
nilniatre. On fuit signer ce* requi­
sition* A ceux qui *e pré*entent à 
la buvette pour tout autre chos 
que ponr demander un mini*tre.

11 nouH aouible que ni lo député d< 
Bhofford pouvait faire reconnaîtra 
aon mérite autrement, dan* les 
Canton* del’Kst, il aurait beaucoup 
plus de chance do voir hu Hiiprême 
ambition Ratinfaite et la dignité do 
mlnUtre do la couronne y aurait 
tout A gagner.

La dette nationale do la France a 
augmenté do plu* de mille millione 
depui* 187H. Elle ohI actindlemont 
évaluée de |Ü,4üU,0O0,U00 A f8,()0U,-
000,000.

Depuis 187H, la dette do l'Angle­
terre a été diminuée de f175.000,000. 
Le commerce franvai* u reçu, l'an­
née dernière, un élan par suite d< 
l'sxposition de Paris ; et le com­
merce avec l’étranger do la répu­
blique française a accusé une uug 
mentation de $80,000,(<00 pcmlau 
que le coranu rce étranger de l’An­
gleterre est augmenté de $>5 000,000.

Durant le* douze dernière* années 
11 y a eu une diminution net;e dans 
les importation* françaises do prè» 
de $40,000,(XK). On atllrme que la 
Franco eat dan* des condition* dé­
favorable*, et quYllo r*t écrasé* 
par se* grand* armements militai­
res.

Le télégraphe non* annonce la 
décision du gouvernement anglais 
de ne pas avoir de ministre pléni­
potentiaire A Rome. La Patrie, il 
y a quelque temp*, suggérait A oc 
poste l'honorable premier ministre 
Mercier, commandeur do l’ordre de 
Saint-Grégoire.

11 faut croire que notre confrère 
n'aura pu faire entendre raison A 
lord Salisbury.

Quoiqu'il en soit, nou* somme* 
surpris de voir un grand pay* com­
me l’Angleterre se refuser l'avanta­
ge d’un ministre plénipotentiaire 
accrédité au Vatican. Est-ce mes­
quinerie ou manque do fond* ?

Le gouvernement de Québec lui, 
est plus fort que cela ou plu* riche, 
comme on voudra: Il se paie lo 
luxe de plusieurs représontauis qui 
séjournent, A tour do rôle, eu per­
manence A Rome. Aussi uo* 
affaires vont-ell*^rondement lA-bas. 
Mgr Labelle nous apprend même 
qu'il est en train d'enrichir le* ban­
quiers étrangers de tesdépdts. l'hé 
live Albion, va ! Superbe Québec !

Le correspondant montréalais de 
VEmpiré a demandé A sir A. P. 
Caron ce qu’il fallait penser des ra­
contars de certains organes natio­
naux qui lui faisaient abandonner 
le comté de Québec parce que 
l’élection du candidat local avait 
été perdue.

Le ministre de la milieo a répon­
du qu’il n’était pas homme A laisser 
une division électorale qu’il repré­
sentait depuis quinte ans sans 
avoir la certitude d’être remplacé 
par un partisan du gouverne mont.

8ir Adolphe a ajouté :
••L’on m’a offert de m’élire sangla 

moindre difficulté dans an moins 
quatre comtés, et Je puis dire que 
mon chef, Sir John, nYst pas oppo­
sé A ce qi e j’accepte le mandat île 
l’un ou uo l'autre de ces comtés. 
Toutefois, je u’ai pas l'intention do 
perdre le comté de Québec. D’a­
bord, Je puis emporter le comté, et 
si je vojms que ma candidature 
dans un antre collège électoral fe­
rait perdre mon ancien comté au

rarti conservateur, vous pouvex 
tre sûr que je resterais avec mes 
amis dans ccwte division.
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Le Salvador réclamera le droit 
d'envoyer dsa représentante dans 
tous lee psy* é’ranger* et den. ri­
dera quo lo* pays étrang* r» en­
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en droit constitutionnel, vien 
publier dans les •* Annals of 
American Academy of politic 
social syrien ce ”, un écrit sur ie Ca­
nada et les Llau-Cnis. 11 e* t d’opi- 
nlon que la constitution du Canada 
est supérieure A celle de la Répu­
blique américaine en ce qu'elle i 
pourvoit au gouvernement «les af­
faire* publiques par de* ixiim*tr< h ! 
rcsponsablea au parlement, A un 
système de magiMtrature indépen­
dant du caprice populaire, A un j 
service civil dont la tenure d'office 
n© dépend pas de l’incertitude d© la i 
politique, etc., en ce que nous pos- 
nédon* un bon système de votation 
et de contestations d'élections pur 
les tribunaux.
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ETATS-UNIS ET CANADA
L’observateur qui suit d© pr s U» 

mouvement dos affair* s et de la po­
litique américaine no peut faire 
autrement que d’admettre un»* si­
tuation extrêmement tendue entre 
le Canada et l« s Etats-Unis.

Ht notre pays était indépendant, 
si frère Jonathan ne voyait p is 
derrière nous le lion britannique 
secouant sa erinière, montrant 1* ■ 
gronnes d< nt* * t manif***’ mt dan*
* a diplomatie comme dan* lu senti­
ment populaire de la nation, une 
dérision bien arrêté île conserver 
*a plu* belle colonie, non* pour- 
rions, *an» être alarmiste'., i ntre- 
voir un conflit à force armée.

Les diflh ultè* entre le* deux na­
tion* ne proviennent pas, il est vrai, 
do question* de dignité ou d'hon­
neur national, etc'iAlbien làqu'est 
le danger.

Erèro Joimthnn n’est pas précisé­
ment métiouleux sur le ooiutd’hon- 
neur. Pour lui tout se réduit A une 
question de dollar* et de cents. Si 
vous touchez A *a bourse vous tou­
chez A son co ur.

Or le Canada touche A *a bourse 
depuis qu’il a fondé son industrie 
propre, qu’il «’est rnis en tête d’é- 
tr.blir de* fabriques et d’empêcher 
le* produits américains de soutenir 
contre nous une concurrence rui­
neuse en inondant notre marché.

Le système protecteur inauguré 
ciie/. nou* a aigri nos voi: in* plus 
que toute* les question* de* pùcho 
rie* et de la mer Uehr.ng ensemble.

La construction de notre Paci­
fique est venu ensuite porter le 
dépit et l’irritation à son pa­
roxysme. Imaginez dom* un peuple 
du 4,000,0U0 oser disputer A 
la grande république le traffic 
do l'orient et donner A l’émigration, 
au capital, un vaste champ d’hu- 
bi tu lion et do fortune comme notre 
Nord - Ouest qui l’emporte sur 
l’Ouest amériian, même dans se* 
Etats les plus vantés comme le Min­
nesota 11 lu Dakota.

Ces deux faute*, ou plutôt ces 
deux crimes de lèse - yankeisme 
sont Irrémissibles aux yeux do 
nos voisin*. 11 lotir faut le 
Canada comme débouché au sur­
plus île leur production, il leur faut 
notre Nord-Ouest qui est eu train 
de détourner cotte puissante émi­
gration dont le* Etala-l'ais préten­
daient bien posséder A jamais l'ex­
clusif monopole.

De IA le* représailles par le bill 
McKinley, de U l’application dra­
conienne de 1’” Interstate Com­
merce Act” de 1887, contre le Grand 
Tronc, mais surtout contre le Paci­
fique canadien.

Le» difficultés de Tcrrcneuve et 
colle* de la mer de Uchnug soûl 
venues ajouter A l’aigreur nationa­
le et aujourd’hui malgré le» effort* 
Ingénieux de la diplomatie, quoi 
qu'évidemmeut le* mémoires de Sa­
lisbury soient concluant* et renver­
sent péremptoirement lea fac­
tum* chicaniers de M. Blaine, les 
esprit» s’échauffent de plus 
en plu*. Il est facile de constater 
un mouvement nnti-cunadien qui 
augmente chaque jour en acuité et 
se propage avec une rapidité re­
marquable. Les deux partis nous 
sont également hostile*, nu fond. 
Cleveland a fuit la loi do repré­
sailles do 1887 contre nos chemins 
de fer pour se protéger politique­
ment, quoi que nos compatriotes 
lui fussent généralement favo- 
robles. Et aujourd’hui le congrès 
s'unit, comme dans une entente 
cordiale pour repousser nos pro­
duit* naturels. U fait plus que c« la ; 
M. Blaine propose—ei l'opposition 
qu’il avait d’abord rencontrée s ef­
face de jour en jour un traité de 
réciprocité que nous ne pouvons 
pas accepter sans décréter notre 
suicide indutdrnl. i as d’illusion 
possible A ce sujet : la réciprocité 
industrielle signifie la ruine, 1Y tra­
cement de notre jeune Industrie, la 
banqueroute de nos courageux in­
dustriels.

Quelle *ern la solution de no* dif­
ficultés actuelles nu sujet do la mer 
Behring et des pêcheries ?

11 est difficile de le prévoir.
Nous croyons modestement que 

ces ditficultés ne jouent qu’un rôle 
secondaire dans nos disputes. Elles 
servent surtout de prétexte*. Le 
mal glt dans la concurrence que 
font aux Etats-Unis le système pro­
tecteur du Canada et notre voie 
canadienne interocéanique.

« a Pane la painut : ;tuaia eu h mt !» a 1 rnen ainSa.
innnicipalitéa «r,U.f 1la perçoivent, ut ' dia-je de 1
non gramia poi itlcienrt liie i» ne a'en l 1lllvaue
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taxe «ur le revenu. Et 
y « rie A l’extorsion, au 
aiidage !
nt que le* éi**r tions pro­
mt t> riiiinét-s ut que leai

Courrier du Canada n'a j lu» la 
moindre u*pérance d© voir son parti 
reprendre lu* rêne» du gouverne- 
mentd’ici A cinq an», ne pourrait-il 
pa* oublier un peu se* argument* * ? i 
électoraux, ut discuter sériei.MO- 
rnent, «.tri* c*prit de parti, «an» «e 
d( ri lundi r «i u'est J* an, Jacques ou 
Eaul qui est au pouvoir, une q c s- 
tior. auH*i importante et nous uidur 
A détruire le» fun* »?♦•» préjugé» que 
la purtisanuurio bleue et rouge a 
h* nié* dans la p opulation au sujet 
de la taxe directe ?

Nou» faisons appel A tous le» gens 
de bonne volont é pour nou» aider A 
détruire ©ctt - impression que, aveu 
de* rcKS-jurcu» stationnaire», on 
peut faire face continuellement A 
do* déponH'« qui, par leur nat'. re 
même, augmenteront fatalement 
chaque année.

Nous i ur demandons de no”* 
aider A faire comprendre au peuple 
ou’on ne peut pa» toujour* deinan- 
<h r A des taxe* spéciales sur le» 
commerçuntH, sur le» hôtelier», «ur 
le» plaideur», le uurplu» ou recette» 
qui sera nécusHlté chaque année 
par l'augmentation de» dépense*.

Que thin la copulation augn.ui 
f 
.

instruire, du procès A juger, de cri 
mlneis A punir et d’ii

i nay» ë’ac- 
d’enfaiits A

ifortuné
Houl.iger, ce qui augmentera d i - 
tant le* »'harg * du gouvernent» nt.

i.t qu'd vaut cent iwi* mieux éta­
blir de» ni;, in’t ua it un impôt qui, 
sans augmenter !<•* charge» par 
tête, donnera plu» de revenu A mo- 
»ure que la population «'accroltru 
et que le pay* t ’enrichira, que d'o­
bliger b* gouvernements qui se 
suci èderont A chercher chaque an­
née de nouveaux expédients pour 
équilibrer leur budget.

Toute notre thèse est là; qu’on .a 
discute donc «ur cette b ise et nous 
somme* convaincu quo tous les 
gens impartiaux, tou» ceux qui ne 
sont pa»complètemant aveuglé» par 
l'eHprit de parti, se rangeront du 
côté du la réforme que mu s préco­
nisons ; sinon dans *es détails, au 
moins en principe, et c*e*t tout ce 
que nou* demaudonb pour le mo­
ment.

Le même journal endosse lus vi­
sée» de VIC.crtcur au sujet do la 
réciprocité commerciale.

A PROPOS D'AGRICULTURE

dire même que l'exem-
cultivateur* est une des 
ont < rtriôuéle pL.isaux 
notre n r!culture depuis 
nombre d'armées.

différence y a-t-tl entre un 
ur qui sait cultiver et un 
ur ignorant et routinier 7 
ndait l'autre jour un de 

Kiea de plus facile lui 
faire cette différence. Un 
ir ignoran: connaît tout, 
embarrasse, il parle sur 
abearance, et, si vous le 

r ce qu’il dit pouvoir taire, 
riez que vous avez devant 

vous un cultivateur accompli. Le 
cultivateur qui a de» ccnn*i**«nce* 
au contraire, écoute toujours plus 
volontiers qu’il ne parle ; il sait 
que la science agricole est si vaste 
qu’il y a toujours quelque chose A 
apprendra ; U q . aatxcoup, 
il aime A s’instruira de l'expérience 
des autres. Poussez l expérience 
jusqu’au bout ail z voir le champ 
du cultivateur si fort eu paroles ; 
bien souvent vous n'y verrez que 
inauvHist * herbes, pauvre» récoltes 
et maigre bétail.Allez voir le champ 
du cultivateur qui aime A s’instrui­
re ; ce champ est luxuriant, net et 
promet une riche moisson. Alors 
vous vous convaincrez une fois de 
plus de la vérité du proverbe po­
pulaire qui dit : Grand parleur pe- 
lil fai$eur.

•**

The London Proiinioner nous 
donne le fait curieux suivant :

Il y a vingt ans le premier bou­
cher du viande de cheval ouvrit son 
f iai A Pari*. Depuis ce temps, près 
de 149 étaux de viande de cheval su 
nont ouvert* et l’on y débite prè* de 
JU,000 chevaux annuellement. A 
Paris cette viande se vend la moi- 

moins , e Ir. viande de bouche­
rie ordinaire. n prétend que Ber­
lin suit Pt., m ; 1-j de Paris et quels 
viande de cheval devient de plu» en 
plus populaire en Europe.

de Pai
»-du»

r« mtUf*'
ii port# Wr Urand 
t ou aaauc:i« de L

f lr»n. 
prix s r«rxpo«:tM>a 

* «.a Ivw.

235 ET 237 RUE ST-JACQUES
«vnl—Isa

DE
Est recommandé et prescrit par les meilleurs médecins,
Luérit la dyspepsie, l'indigestion et l’acidité de l’estomac,
< • rr g*- la rr avivai-* haleine et entretient la propreté de# dents, 
Guérit le* brûlement» d'estomac et le mal de Ute,
Empêche les alimenta de sûrir sur 1’estomac,
Soulage et guérit le rhumatisme, la goutte et la gravelle,
Empêche et guérit tous les désordre* de l’estomac.
Préféra ’e a x .- r q,K < aln ants contre les indispositions des enfanta, 
Lst le véritable ami de* mère* de famille*,
Il faut l’essayer pour l’apprécier.

TEE PHILLIPS PHAP.MACEUTIC CO., (Limited)
No. 4, BUE ST-JACQUES, MONTP.EAL.

SERVICE Kfcfct UEB

DURANT LETÉ DE 1890

hkTsIsheTet mm
- ■ a.. c. am Coa

LE SS. ELECTRIQUE
Est parti tU Aurars pou- Qa«bae et 

Montreal U 2o Jmlliet procuaxx
>! ULâ.V. KENNEDY BCIg, 
ce n. et U bo—.are i rar**.

HarrSb

COMPAGNIE de NAVIGATION

RICHELIEU et ONTARIO

UPTH,Ju
TÎDT

Grand sacriHec de marchandises sèches, 
endommagées par l’eau et la f umée.

Un stock des mieux assortis.

incroyable, nous en donnons tarC’est
moitié, afin de faire place pour de nouvelles 
marchandises.

Venez en foule.

0[ REOIIIÏÏII

p t
Ut Lit

Co que pouvant faire IVtacr^lo 
severance Ci a ntl par le v.i-. 
sour vt. na* «la cheval ^ o amo 
uilmcav — Moyen cto protôgci* les
jeunes plantes Vn groud o’Mitaolo à 
linucstr o laitière

Je connais un cultivateur irlan­
dais qui pourrait en remontrer long 
en fait dVgriculture A plusieurs 
cultivateurs canadiens. L'histoire 
de eet homme est courte, mai» elle 
montre bien ce quo peuvent faire 
l’énergie et la persévérance. Ce 
cultivateur arriva an pays il y a 
vingt-cinq an», 11 était on ne peut 
plus pauvre. Kn arrivant il se mit 
en service chez de» cultivateurs 
canadien», au bout de quatre an­
nées il acheta une ferme de peu de 
valeur, sur laquelle il donna $200 
comptant. En quinze ans ce culti­
vateur avait payé sa terre et il se 
trouvait A récolter sur cette terre 
que l’on disait de qualité inférieure» 
plus que certains cultivateurs de 
sc» voisins, propriétaires de ferme» 
de première qualité. Comment fai­
sait-il son compte ? Jo ne sais, tou- 

| jour* est-il qu'il s'enrichissait A 
I vue d’œil pendant que ses voisins 

vivaient A peine sur leurs fermes.
Malheureusement pour notre 

homme, s’il é*ait un bon cultiva­
teur, il était un mauvais avocat: 
un certain homme de loi découvrit 
que le titre qui lo rendait proprié­
taire de sa ferme ne \ .liait rien ; il 
lui suscita un procès et toute la 
ferme y passa. Notre Irlandais 
presque ruiné mais nullement 
courugé s'en va can* une paroisse 
nouvelle oA il achète une autre 
ferme qui lui coûte peu. 11 sc met 

j de nouveau A l’œuvre et aujour- 
I d’hui, c’est un des meilleur» oulti- 
J vnteursdo l’endroit.

Je lui demandais l’autre jour 
comment il s’y prenait pour réussir 
ainsi : “Mais c’est bien simple, me 
dit-il, je ne perds pas de temps inu­
tilement, je ménage beaucoup et je 

1 mets tout A profit sur ma ferme. 
J’ai été A une rude école ; l’institu­
trice qui la dirigeait s’appelait La 
Pauvreté, elle m’a appris qu’il vaut 
mieux travailler pour soi que pour 
les antres, mais que pour réussir A 
se faire un chez-soi, il faut beaucoup 
ménager, bien travailler et cultiver 
avec discernement. C’est ce que 
j’ai fait et Je m’en trouve bien au­
jourd’hui.’’

Quo dit es-vous de ces paroles, 
cultivateurs ? N’sst-ce pas qu’elles 
sont sages ? N’avez-vous pss été 
comme ce cultivateur irlandais A la

i même école » Si oui, suives sou j

Suivant le Papular Gardening, la 
nie 11c-..re protection que l’on puis- 
«o offrir a..x jeunes plantes du jardin 
contre Un .usuctes du toutes sortes 
qui ica dt vorenl, c’est du lesentou- j 
rur du pot* de heurs dont on a brisé ; 
le fond, l es pituite* ont de l’air, do , 
la lnmi< rc, do la chaleur comme ' 
avant, mais «lies sont protégées 
contre leuis nombreux ennemis.

* **

Cinq vaches bien traitées, nour- 1 
ries abondamment, donneront plus 
de profit que dix vaches mal entre- 
Luuts. Combien de cultivateurs! 
se trompent éirangement un gar­
dant plus de bétail qu’ils n’en peu­
vent nourrir raisonnablement. Cet- ' 
te erreur est ce qui nuit le plu* au j 
progrès de 1 industrie laitière.

——i«Mm— —
SoiL'rm e toutm couleurs pour «ufantR

chc^losuriy.

Fumez le cigare Sohmer à 10c

l N 1 UN CONSEIL
Ach**f <*/vo* st tu do « îiâtnbro et sots do s» 

Ion ch* x K. {.«pointe i*YMt i* place 1* meilleur 
niArrl.é jRiur ri, heter tou* vos mmihl*»1. nile* 
j \oir>f vo'ü» -<t convaincu*. 1143 A 14ô! 
me Sic Culhcrlue Lut. UO—mu

JûliiJ DELISLE. B73 rue Sainte Catherine
247-3

Li» vapeur» «nirant* actuellemaat U
•ervinc . nrnmc - %, et arr£-:ent aux portai»» 
lerrnfi-.air*-* oratnaire*:

Pour Quabee -- i e* vapeurs Qrraoc et
M v --•-r* • V • r al tou* io* Joui*
(ditnan h*-- ex. epu—> a 7 p.m.

Pour Toronto-' «autt.-u-^nt ’.uni!. !e S 
^lin. ..u—root tnu«le^jour« .dimancbee ex* 
v;, -ur a;n . le Lachlne » 1AJ3 

p.m. : de CM eau lAndlnir. ft.30 p.m
i'our le bajruenay- lo rar^ur r^riotr 

!«■ - u u lie- ar*‘..- et VendrodUa
•Sühr» p ur Bai* M Paul, Eboulo-
ifi» : • • . .i* . du Loup. Tadouaaflk

4 Ha u-.-m:. Arrêtants
i An«e S Jea

2 • * <»;* ir Can \da '■or» mta «ur cette r.çne 
le • : i— r- • 1 ird.f* e' Vendreol^
t t le us m N le* M< ror.--!i>»et >amedi«.

Poux Cornwall —l^e vaj-ur H ukaiia» 
tou* le* mariis et vendred:>*. a midL 

Pour Troia-Xlvlerea—l oua taardia «9 
vendredi*, a 1 heurt p.m.

Pour Chambly Fous le» mardis et ven­
dredi*. a 1 heure rum

Pour Doucüervllle, Varanncs VerchA 
re» et Bout de 1 laie — Tous les jours di- 
mnr.rhe- •> **î.!**« . r »*r le rap»V l iu.it*-
box n k. a 3.30 satnodis % 2.30 d m.

Pour Laprairlo—I>u 95 mai *u 1er ^cp-
. - u i . : • ■ rt- jeudi» et sa-

:i». d - Ijai ruine a A30 tt H a.nv. J.30e0 
. u. p.m. 1 Mon'rOai. (ISO a.m.. midi. 4 et) 
f.,15 { m. !,•■' inar i.s lu.JÜ a.m.. 1..^) et 6.31 
p.m fie Montr a’, d. P a.m.. e' midi. 4 p riL, 
» p.m. Ia» uniancLc» et jour» de r«)'-ea 
ce L.; m ne, U a.ru.. et i p.m. De Montreal 
Z et 6 t .m
Bnte&n de L^nrueull—Jours de semai a

1 c 1/ '•uu.l au Tù* d du courant à 5.00. 5.00 
’ • ' . lo. Il a.m midi 1, X 3, 4,
i, :.:â) 6.30. 7.1o et 8.U0 p.m

lu li'i ou rant a L t ^Jt-ul, à V.3), 6.30L
*

5.10. v.Ij, Ulj. U45. 7J0 et tt.30
p.m
: E”* VICE entre lonrueull et lo quai 

Jaoques Cartier-Jours de aomalne
Quitte Lensrueuil par le vapeur Low 

et Edi. toui* le* mutina a 8.30 hrs am.
i u Ji uue*-('.irtisr tout» les t^olrs

at.2Up.m . pour Lon^ueuiL
VOYAGES DU DIMANCHE

De Lor.frrueuil à 8.00 a.m.. 12.30,1.43. 3.00, 4.1 A 
fi.r'n, 6.1J et s.uu p..n., pour quai Jacquea-Car* 
tier.

1» Montréal, quai Jaques-Cartier pour 
Lontrueuil a 8.40 a. un. 1.05, 2.20, 3.33, 4.50, o.05 
et 7._c p.m.

Du ] • . du courant k ÎIQ5 a.nu. 1.30, 2.45^ 
4 OU 3.13. 6 30. 7.40 et 3.30 p.m.

Excuraiocs A 'later de -amedi, ]e 3 mal, 
par le vap« ur Tkkkkr wr. chaque sAmedl, 
i 2.30 hrw p in . pour Ver» h»-rea, et le* dunan- 
che>. a T h-s a.m.. ;>our Contrecoeur, revenaufl 
le meme *oir vers s hr» p.m.

Pour* 'ite information nadresAcr eux bo- 
rSHUX des billet- »i»> a i »»mpaçnie. l>'d rue 

n'-J h»*tel Win-N -r. iUlmo»
ral. Hashin du Canal ou au <;uai Richelieu. 
ALEX. MILLOY JULIEN CHABOT 

lierai.’ du trade Aimnt g neral.
j 1 o»-t Montréal

CHEMIN DE FER

1$ I i L1 te 15 L14 ^ nb k? ü u
EXPOSITION DE PARIS l>E Iss».

3 GRANDS PRIX 5 MÉDAILLES D’OR
SANS ÉGAL —SANS RIVAL

-LE MEILLEUR E)U MONDE—
UE RENFER1ÎE Kl PRODUITS CHIMiaUES NI nATI^RES ETRANcIrES
DEMANDEZ A VOTRE ÉPICIER LE CHOCOLAT MEN 1ER (ENVELOPPE 

JAUNE) EN VENTE PARTOUT
MAISON A NEW-YORK : UNION SQUARE.

s
,ûU AHTlSEPTIQUE yu GQUQRQn

J. LiriTTAITD Aîné, à Karseilla Frai;®°*AT£
UAÜQVP n*T*O^EE MARQUE r»- >«f*

Sonüctv

u
nue.

■i ■=. roux s ou couleur café pour 
. « n irr.mde v .r ••to cher. Fogarty 
Uc* rue» Suint-Laurvut et Sainte

umez le cigare Sch v.er à ÎOc

ehauaaure» pour 
ita cher Fogarty, 

luiurcntct .Wa;uta-Catlic-

Ch 
Alley, 
i win de j rue» Su., 
fine.

uaaure^ pour irarçon- 
chauatmre- \Hiur e. tant»

Furr îs le c ~ a c Sohmcr à 10c

Tx* plu* srrand a»- 
Pla. c* d caiM »t « i

rtimrntde souliers pour 
•r Fogarty, coin de» rue»

ur ut et Samtv-L atherme.

J'' *'■' O’ O”
Æ

Vv* s v 3.

LA VIOLETTE S ELSOS

Ce a.iv n i repare d’une I.içoa irréprochable avec 
de« prv..itiits pure, crt recommande par le* pli.» granUs docteur* pour le traitement .le» HaUnttrm 
e.;»*'.j</■ «•,««•-w. de la r'c*ê»**««. #>«»•-
free, etc . et p ‘ur les l^t t qui precedent
•t suivent les opSrvtione chirurgicale».

niS£Mr*Tir t0U*£RAIH tM i . r 7 et con­
tre I»» Piqûre* de M m di iue» et autres losecte*

i» v,rG » , S?
h ' ture {S '**^* ^€1^*+

L'Association dn Blanc de Piomii do Canada
The White Lead Association o* Canada.

Cette associai i<m a été formée pour prote(j. r ’es consommateurs contrt* le hîane de plomb 
fui ti<* et vendu comme pur. Il n'y a pas de « «mbinaison d*“ prix. Nous nrevenone'.*'» acheteur» 
.-• n*re certaines marques de blanc ae plomb maintenant en rente et portant les etiquette» 
•• Véritab'o * et ” Ibir « t ••ni est b.-au- c :p f .N-r:é. ( h . .uo hotte do Liane do p.omb, marque 
cai.ad cnne, e>t garantie plomb pur et porte i etiquette suivant*:

30 ST. JOHN STREET, CANADIAN STANDARD.
SW, THE WHITE LEAD PAINT CON­

TAINED IN THIS PACKAGE IS 
GUARANTEED BY THE WHITE 
LEAD ASSOCIATION OF CANADA 
TO BE ABSOLUTELY PUKE.

MONTREAL
Secy of the Association.

at JOURNALIERS DE PERSE ! »
.vr rKivnoTv

Insister pour avoir cette éticuette et von« ne sever pas trompé.
Le> fabrique* suivantes ont le dro-t exclu-if aux etiquettes suivantes • AT-^forito. FUintt 

et Cie. îNwdcr'icn. l’earvy et Cie, A. C’. reucb.cn et Cie, hmire : Ontario l^ad an i Harb»»<l 
"o.. limited ; Toronto l^îad and Color Col. Baylis Manufacturing Co.. Forgus*<>n. Alexander 
ana Co.. .Mwntroal Koikng Mills Co., McArthur, Corueillo and Co^ A. Ramsay and Son», a 
Montreal. l<oct—m»—la

'r» du Manlt t du Non! Ouest 
ro tr faire leurs

» vie UN-1

Ives for 
aun^nt K

»
I c b.l

ferme »• i 
dXi’.itan
North i

DELORAINF, Man.
MOOSOMIN, Assi.

GLENGORO, Man.
MOCSEJAW, Assl.

A $15.00
I.es ac’eteurs de ce» billets recevront dca 

cert ilra;- ur permettant d’hache tor dos 
ViUcrs» e* ur le ou avant le *> Novembre 
1S:«. de » - i i-haut nommCos «lu Nocd-
OUv-t aux de 813.00 pourvu quAl-* aient 
travaille au r- '>>on dan» le Nord Ouest p»‘u- 
dant au moins uu naoia 

l’our v c-\ - s .vlroii »- à n'imporîe quel 
agent du chemin de fer Pacifique Canadien.

Hurca .\ d » billets a Montreal. XV me St 
Jav'quec. gsrv* l>albou«« et Windaor. hiNtel» 
i^umora. et M )nô«or, • 11 li 14 •( IA

^ GISTUCKER.V^
ttt MaUP^S IMTfUMtS ET EXTERNES P-THETPEG e?€H CCS»*

WURES SAUVEZ LA
JflEAVDS PETITS 

htO ENFANTS tn

N CUiLîEZ Pas:: 
SEgANOER LES 
PETITES PILULES

POMEt^MAI
CE LA HCNTAMEVERTï

G“TüCKER

3E8HÎ3ÀIT7 TCUJC.iîS 
A VCTPE PSaPüACitN 
LES BGKBCNS CE

PsunoruacâTio».
WFPtVsDE I DYSPEPSIE

G^TUCKER I COMSTIPATiCNiTt

u— .UCKEH ■|»2P!LUlESi.*!)3St

V
POUR LES VER?»

«

-LT-

A LA MER
La seule ligue ayant des chars pa­

lais et dortoirs et traversant lea 
Montagnes Blanches pour 

Portland et Old Orchard Beach

CHia OOüTDie POUR iOUI LE ÏOïlGt
Quittera la gare Windsor

à8.15p.m. tou»losfonr».

HR SILOS POUR TOUT LE YOÏISE
à 9 a.m. tous les four» do la semaine.

Par les Chars Dortoirs à Saint* 
Jean, N.Br,

Départ do la gare do a ru^ Windsor a 
• in. tou- le* \ • n .red;-*. D* p.irt de Saint-An- 
i!ro pour le retour tous le» lundis.
Bureaux des Billets : 266 rue Saint-Jae­

quo». Gare de la ruo Windsor et aux 
hôtels Windsor et Balmoral.

Aupublic intelligent d’être sur 
scs gardes ! 11

Car, do* misérable» 
dune audace inoulau 
parcourent mainte- 
tenant les ville», vti- 
lîqrt*. et trompeno 
feemment le publie 
hennéte. en *o di.»an8 
i n m nteurî-ot propria-
t^ire» de me* evia-
bre» Remède* sauva* 
7e» qui ont nom: 

‘ilules - Mafrlquesr 
<>outte*-Royales, 81- 
ro » Pectoral < >n- 

gueut do ly'mo. Pc^tr .'Tour au t hoion^ 
Onjr:ont V % onx. Pou ir-' tonique. Ner-
viii, Taeniî'ÛKe. Huile Antl-Vénerienne.eto.

BleHilamo»et Measieur». sachez qu- ien ai 
jan ai» vendu a uni que ce soit, en siicun 
temps, le» secret* de me* célébrés rem*vlo8.ci- 
haut Dommès. J en aui»le»etil inventeur et 
proprietaire, dan» l'univers entier ; et. si on 
nem < r :f pa». qu'on vienne chez moi, et je 
pourrai le leur prouver. lAemandez â ce* im- 
^■Of leur - ieur» certificats de cour» d étude 
ii..*.-iqu<' et médical, ils n en pourront j.imai» 
produire Cu'nn hommo de ecience lea Inter* 
roce et leur fa*-e faire un tout petit cour» 
d -aistomie, de chirunrie. de bcuanique. d'art 
c:-*:-* iq ••-dep.i” • . à.» physiologie, de
t:..i i« medioale. «Jetht-rapeutique, de phar- 
ma«'opee. etc. etc., o* inon»iour sera vira 
convaincu qu'il n a affaire qu a des tren» qui 
n en veul« nt qu'a la bourse de ceux qni sont, 
par trop croule.Quand Je»malade» Voudront 
he K*uor r. tquciqm H m.Uadiesqn’il» aient.) Us 
o.rnt a M rt al. 1 rectemer t chez le \ieux 
An’o.ne Racicot.338 rue Craig, tout vis-a-vi* 
le milieu uu carre Viger. la sonie maison ou 
il y a une gab rie.c' la. .,»-oronr sûrs de n être 
ÿv » -'r rnp - ar. ce mon.-.eur a pour d» 
vit>e : lüen d a-itr . ne prendra.», ni rctie». 
dra». ni ne vendra», en aucun temps 

Ouvert î - * u i--» d mar.n risqu'èl 
bc ui-ee du soir. .'** «i imancbea.exeeptéa. I>e- 
nianiï« z à vos pharmacien» et marchand»boa* 
ce. F * ne u • r- '■ rnment. en main* qu» 
J.-k ., .• bre» rem «au a«es du vieux An-
teir.c R» • lem- ure sur la nie Cr*i(C
N« M'tnrréal P v. tout vi»qi-ris ie milieu 
du arre \ ^-er. a - :■(' mais< n ou il y a une 
K» r c. ’ • • .*• de;. ! pr pal ou ;<.u» -e

ro ircnt !«-s '• rita rem- des saurage» 
_u v— :x Anio.ae Kacirv.t. *eul inventeur et 
preprv- a re dar.» le monde entier.

N i'..-lûtes ' ou»ce.a .e» un* aax autr»^ 
a* ri n être trompe» par «<• imqmr
leur».________________________ «avril—laa

MEDAILLE D'OÏL PAUiB, 1378.

W. BAKER S: CO.’S

BnaBast Cocoa
/Tef ahuntum+nt pur, et 

c’est tolmhlc.

Pas de Ch ( m fques
nt *tp.- -Tfc- sn «» p**vs**tl9*. Il 

A* f— f~iu >**» eu :•■ é IB* »«fé i-er 4- 1 BAidott. <•

111 n 1
I n •-as.t

: T'UI —«»t.
Fàrzi.M à inr.tnn.:*« - ■ a4««* •-.« «cjonM daM88

Sé vend cher toq» la Ep r^er».
4 W. 2iJI£L w CO., Dsrchester. Usas.

6
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DEUXIEME EDITION
UhE FETE A MAfcTÀWA

SFCRT ET AMUSEMENTS

'«'Utii if
T.‘:r.or &bi© po ur la p©Tit« Toionie Dav

A»»» 1«
fin la Manias a. L© fondateur «;v it« K*c
cel C ol nie, 1 e révérend M on»u-ur kus « iu»t*jfia
Lé^i.or■© Lroa**rd célébrait ce j ( -ar stupa, t
li ü©» nocea d© diamant. c’en: i- N ..
fiirib la aoixantième anntvr maire d© U w
i > éiévation an sacerdoce. U

LC* ]paru >a»i ena «Je âaint-Michei
fie» Sa;nu et de Saint-Zénont ae s«jnt : 'U,U. A.

C«>ur»4Mk au trot

EéoultAt da dernier joar drtcour* 
ik ■ a a i>rivmg l?*rlk.

M. bcKirvo §U*.

X ft i

S ft »

ré^nié . .. L<it-â du >iom .. r\al 
pour ' ffrir à M. Bra»? ir i l\ x\ r 
». u puDliqua et bien vive de» •«. n- 
ti:..en‘.» d’alîevtiou t*l de recomia.»- 
•unce 4u lié lui ConéefVcUl à Umt 
«it titres.
i A 9 beared, troié Toiture* par- 
taient de lu réa.deu i ^ M Br ts- 
•urd. et cunduUaieui & l égUéc pu-
:
r
porte encore assez allègrement se» 
e5 ans. il était accoai| n^r.é du 
K. P. Manseau,son neveu, ou Bév. 
M. Provoat curé de Suint-Jean de 
Malha et de Monsieur Alexaiid. 
Ménard ti sa famille. 11 fut r» , ...
pre» vitre par M. le '.r' >i . r 
•
clergé vernis pour la circousianc t. 

Un ae r sait il _ fcv wd
1
car c’étai: le dernier „ ..r aes 4o 
lirs. pour cCwie parois ’i. M. Bras- 

'•ard prit la place qui lui avait été
1 •
étaient M. Gaboury et Prévôt, t a 
messe fut chantée par M. le grand 
vicaire Maréchal, venu expressé­
ment de Montréal en celle o . a- 
fcion, pour témoigner à ce vétéran 
du sanctuaire, combien Monsei­
gneur l’Archevêque et lui-même ap­
préciaient les services rendus, pen­
dant sa longue carrière, è l’église et 
è la patrie. Un chu-ur de chaut 
bien organisé et puissant rendit ad­
mirablement la messe bordelaise. 
Plusieurs morceaux de choix furent 
exécutés avec précision et mélodie, 
et le grand su • C s dt n nr. h 
choristes eut été applaudi partout. 
Un remarquait parmi eux, comme 
étrangers, M. Allaire et M. b. b. 
Malepart.

Immédiatement après la messe, le 
B. P. Manseau donna le sermon de 
circonstance. Aucune voix ne pou­
vait être plus autorisée que la 
sienne, car ayant toujours été a 
côté de M. Brassard pendant les 
difficiles années de la fondation de 
sou établissement, il sait ce qu’il 
lui en a coûté pour commencer cette 
œuvre et la poursuivre avec éner­
gie et persévérance, au milieu de 
toutes les épreuves auxquelles elle 
a été en butte. Aussi le Kév. Père 
a-t-il su donner à son instruction 
un cachet d’actualité et de gr.m- 
deur, digne des inspirations et du 
dévouement de M. Brassard dans 
cette fondation.

La cérémonie religieuse étant 
alors terminée,M. J. H. A. Archam­
bault, marchand de l’endroit, s’a­
vança prés de la balustrade et pré­
senta une adresse h M. Brassard. 
Elle rappelait à ce vénérable vieil­
lard les principaux points mar­
quants de sa longue carrière, Ica 
services rendus à la religion et à la 
patrie, le dévouement et les sacri­
fices de tout genre dont la popula- ] 
tion bénéficiait avec bonheur, enfin 
tous les titres de reconnaissance 
sur lesquels se fondaient la joie » l 
la sympathie publiques dans cette 
fête de famille ; elle redisait aussi 
les vœux et les expériences de tous 
pour la continuation de nouvelles 
et heureuses années.

M. Brassard, un peu fatigué des 
émotions de la circonstance ainsi 
que du poids de son grand âge. pria 
M. le curé de Saint-Jean de Matha 
«le vouloir bien répondre pour lui. 
M. Provost associé à M. Brassard 
dès le début de son œuvre de colo­
nisation, témoin actif des dévelop­
pements et des progrès de Pent e- 
prise qu’ils avaient d’abord con­
certée ensemble, se trouvait en me­
sure de répondre pertinemment à la 
belle adresse que l’on venait délire*. 
Il le fit en termes convenables et 
appropriés, n’oubliant rien de ce 
qui devait être dit au nom de M. 
Brassard dans cette circonstance 
solennelle. Puis, le chant du Te 
Deum couronna cette première par­
tie de la fête.

Vint ensuite le dîner qui fut pris 
au manoir de M. Brassar l “ in :.:on- 
tr liobervallo." M. et Mme Alex. ' 
Ménard surent faire les hon­
neurs de la maison avec ce goût «. j 
Beat, cette politesse exquise, cette 
attention minutieuse et soutenu que 
tout visiteur, en quelquetenips que 
ce soit, n’a jamais manqué de re­
connaître. Voici quels étaient les 
convives réunis ce jonr-lâ, entre 
plusieurs autres invités qui n’a­
vaient pu se rendre. D’abord, M. 
l’abbé Brassard, lui-même, puis M. 
le (irand Vicaire Maréchal, ensuite 
MM. les abbés Allaire et Gaboury, 
anciens curés, P. Beaudry, V. F., 
curé de Joliette, Th. S. Provost, cu­
ré de baint-Jeande Matha,P. Saint- 
Pierre, curé de Sainte-Ernéîie, F. 
Mondor, curé de Saint-Michel des 
Sainte, J. Gaudette, curé de Saint- 
Zénon, R. Coutu, directeur du no­
viciat, à Joliette, P. Manseau, di­
recteur d^ F.i^il* oc- 9 tnrds-M lets, 
Montréal, J. Laferrièrc, C. S. V., N. 
Deshaies, etc.

Outre les membres susdits du 
clergé, on comptait aussi les mes­
sieurs suivants : A. Ménard, J. Ar­
chambault. J. Laporte, L. P. Gonza­
gue, G. Chartrand, A. Labrèche. >. 
Provost, Ol. Hétu, Av. Ferland, J. 
Ethier. B. Champagne, T. Connor, 
A. Rivet, L. P. Deslongchainps, 
ainsi que M. le capitaine C. S. Ma- 
lépart, comptable du pénitencier 
de Saint-V’incent de Paul.

Des lettres d’excuse oe ne pou­
voir assister à la fête furent lues de 
la part de Mgr Laflèche, des Trois- 
Rivières : de M. Proulx, supérieur 
du collège de Nicolet ; du R. P. 
Beaudry, supérieur de la commu­
nauté des Clercs de 9 ont-Viatear à 
Joliette; de M. A. Brien, curé de 
Saint-Cuthbert ; de M. J. Bonin, 
curé de Saint-Augustin.

Dans l’après-midi, il y eut, vers 4 
heures, salut et bénédiction du 
Saint-Sacrement, dans la chapelle 
de M. Brassard, puis, sur les S heu­
res. un immense feu de joie sur le 
plateau qui couronne le mont Ro- 
berval. t ne fusillade bien organisée 
•e fit entendre pendant au moins 
deux heur* s que dura la conflagra­
tion du bûcher. Ce fut l*1 « dennel 
et imposant saint d’ado " à . T. Bras­
sard de la part des qu 1 **nts
personnes qui étaient . ;s-
qu’à cette heure avi la
soirée.

En somme, la fête commémora­
tive du soixantième anniversaire 
de prêtrise d i vénérable fondateur 
d * la colonie de Mantawa a été 
digne et s: ieniidc, grâre â la belle 
organisation dirigée par M. le curé 
Mondor, et qui lui fait honneur cer­
tainement. Il fut puissamment se­
condé par MM. Ménard et Archam- 
beiult. ainsi que par plusieurs au- 
tr* s m*-'*sieura et dames, qui tous y 
ont concouru avec le plus grand 
saccèâ. iiuimcur & to tu.

il c i

Ce C*a*41ca 4* Farte

Nv u* vrnous d’apprexuire 1s re­
tour d'un Je nos Canadien*. M. C. 
Eram hère, êtuuiant Part de U p#ftu- 
ture i Pari». Ce jeune homme non* 
arri\e avec quelques or.gu.aux qui 
prouveront à tv>u» ceux qui s’inte- 

I ressent et api rét isett le *a. riûceque 
i se donne u nos compair.ols* à 
* Pan». M. Franc hère a eu des en- 

trtTues avec sea profe»»eurs A Pana 
i qui l* nt encouragé ei lui ont assuré 
- un brillant avenir au Canada par
i lt • é ude* qu’il* OUI Vue» ; Il VSft

inut.lv vi e» fairs d« * elojï«-s. nv»uasn 
verrons quelques éi hant lion# pro­
chainement dans les vitrines.

rc nou­
veau couii atr.ote canadien.

» u.
j**. ik* - **t. xoi.

On annonce de grand* s courses A 
Longueuil pour les 27, 2» el JV cou­
rant.

Aussi des courses pour chevaux 
coureurs au parc Lépine pour sa­
medi.
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rOR£STIER3 CATHOLIQUES

A l’assemblée régulière dt*a mem­
bre» de la Cour Ville-Marie No 11*2, 
de l’Ordre des Forestiers Catholi­
ques, tenue au lieu ordinaire des 
assemblées, le 11 août courant, les 
résolutions suivantes furent adop­
té*.» à l’unanimité:

lo Proposé pr le frère A. B.Ther- 
rien, M. D.,secondé par le frère T. 
Beaulieu, que les membres de cette 
cour ont appris avec un profond 
regret la mort de leur frère G. O. 
Bélanger, frère D. G. C. K- et Chef 
Ranger de la Cour Ville-Marie; 
fondateur de la même cour.

2o Proposé par le frère P. A. Ar­
bour, trésorier, secondé parle frère 
O. Pominville, syndic, que les mem­
bres de cette cour offrent A -Mme 
G. U. Bélanger et à la famille l’ex­
pression do leurs vives sympathies 
dans le malheur qui vient de les 
frapper.

3o Proposé par le frère J. S. La- 
boissière, syndic, secondé par le 
frère J. P. Boyer, qu’en consid«*ra- 
tion des services rendus A cette 
tour par le frère Ci. O. Bélanger, 
Chef Ranger, le» m* mbres delà dite 
cour portent lo deuil pendant un 
mois.

4o Proposé par le trère E. Huet, 
sécrétai:e-srehiviste, secondé par 
le frère A. T. Moisan, secrétaire-fi­
nancier, tjue copie des présentes 
résolutions soient adressées à Mme 
Ci. O. Bélanger, A la famille, ainsi 
qu’aux journanx de Montréal, avec 
prière de les publier.

E. Huet, 
8ec.-Arch.

Montréal, 12 août 1890.

Un fameux constable

Le procès du constable Thomas 
McConnell, accusé d’avoir assailli 
Mlle Joséphine Levac, le 10 août 
dernier, a commencé hier matin en 
oour du recorder.

La preuve de la poursuite est très 
forte contre McConnell.

Le procès se terminera le 18 cou­
rant a une heure p.m.

Musique

A rassemblée générale du corps 
«le musique Union Musicale de 
Montrai, tenue le 10 courant, l’é­
lection aes officiers a résulté comme 
suit :

A Gaudry président, réélu ; I. Du- 
lude, vice-président, réélu ; A. La­
chapelle secrétaire, réélu ; O. Lé­
pine, assistant secrétaire ; Job. 
Gariépy trésorier, réélu ; J os. Pan­
neton bibliothécaire, réélu ; O. Ga- 
riépy ass.-bibliothécaire.

Un beau couplo

Guibert, étantJoseph Guibert, étant hier soir 
légèrement éméché, a lait la ren­
contre d'Elizabeth Webb, qui 
zigzaguait sur les trottoirs.

Bientôt liés d’amitié, l’ivrogne et 
l’ivrognesse sont partis bras dessus, 
bras dtssous, pour faire des visites 
chez tous les mast roquet s qu’ils 
trouveraient sur leur cUemin.

Vers minuit ils déambulaient en­
core, complètement Ivres, mais non 
désaltérés, lorsqu'un constable les a 
pris sous sa protection et les a em­
menés au violon.

Joseph et Elizabeth ont comparu 
ce matin, en cour du Recorder, et 
ont été condamnés à d’amende ou 
15 jours de prison chacun.

Deux coups de Slot

La police a fait hier soir une des­
cente dans d°ux maisons de dé­
bauche, rue Montcalm 68 et rue 
Saint-Justin 34.

Dans la maison de la rue Mont­
calm huit personnes ont été arrê­
tées. Elles ont comparu ce matin 
en cour du recorder et ont été con­
damnées comme suit :

Octavie Cartier, $100 «l'amende 
ou 3 mois d * pr>son ; Rose Robii- 
lard. Bella Houle, Lotta Wilson et 
Albertine Cartier, $25 ou 3 mois ; 
Alfred i.aehanee et Napoléon De- 
mers, i'> ou 15 jours.

Philomène Dickey, mattress© de 
la maison de la ru*- ^aiut-Justin. a 
été condamnée à $100 d’amende ou 
3 mois, et Joséphine claxion en 
a été quitte pour |25 ou un 1 mois.

Place Dominion

C e soir, A heures, l’Harmonie
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VOIES FERREES
Inspections otBcisllsn

Protêt* do proioiifit-aisct es*. hem lu» 4o 
i«r Tctt-i Oi»u«ia . Uu-oss Contrai

Ql hKCC, 14-Hier est arrivé A
Québec M. Janus Price, le prési­
dent «le la »ov ;élé augisi»© «le p**r 
leur»d'obligation»« t u’ac uonnaire» 
américain» et aussi préstileul «les 
chemins de Ni w-Yora, Uutario et 
Uue»t. pui» enfin «1.recteur du Qué­
bec «’entrai.

M. Price, pour lo compte des ca­
pitaine» anglais vient de faire une 
inspection du chemin de fer Mont­
réal et Sort i. Il est parti hier mutin 
par tram spécial pour faire une ins­
pection du Québec i emral. Le gé- 
rant, le surintendant, l’ingénieur et 
l’agent générai du fret et des pas­
sagers de « elle même voie accom­
pagnent M. Price. M. Carrier, di­
rt cœur de Lévis, «si aussi parti 
avec eux.

M. Guudy, gérant du Quebec ren­
trai, a obtenu un congé de deux 
moi», et part la semaine prochaine 
pour l'Angleterre.

11 est rumeur que sous peu ou 
commencera h* prolongement au 
lac Mégantic du Qu* bec Central. 
Cet end>rancheiuein ir«R important 
r* liera le C. P. R. à la ligne courte, 
et si la voie est prolongée jusqu’au 
Maine, nous inclira en communica­
tion ave 1» s voies ferrées de la 
Nouvelle-Angleterre. Quand eette 
ligm* sera construite, il «kst proba­
ble que tout le commerce venant du 
lac Mégantic «*t qui maintenant se 
rend à Portland, viendra à Qut'-bec.

M. Kehrieb«*r, M. Poltinger et un 
personnel d’ingénieurs sont arrivés 
ue Uacouna co matin. Ces mes­
sieurs ont fait une inspection com­
plète de toute la voie. On attirera 
leur attention sur le manque de 
facilités accordées pour U* bagage 
de passagers à Québec, et il est plus 
que probable qu’on y portera re­
mède.

M. A. L. Light, l’ingénieur d«‘s 
chemins de fci du gouvernement, 
e»t de retour A Québec. 11 a fait une 
inspect i >n de la voie de la Rivière 
du Loup à Edinunstou qui se relie 
au chemin de 1er du Nouveau- 
Brunswick, distance de 81 mille. La 
voie est en parfait ordre, le chemin 
bien équippé et le trafic excellent.

La compagnie a l’intention d’a- 
chever sou» peu la voie d’Edmuns- 
ton â Moncton. Jette voie raccour­
cira la distance entre la Rivière du 
Loup et Moncton pour les voya­
geur» et le fret entre Québec et les 
provinces Maritimes d’une centaine 
de milles.

La rumeur circule dans les cercles 
de chemins de fer qu’en vertu d’un 
a* le adopté à la dernière session 
fédérale, un** compagnie à fonds 
social a été formé**. Cette compa­
gnie a pour fin avouée de mettre à 
exécution le projet d’un chemin de 
fer sur la rive nord du Haint-Lau- 
rent, entre Québec et le Labrador. 
La compagnie eat pricipalement 
composée de capitalistes anglais.

Le capital social est, dit-on, de 
|44,C00,0üU et la même compagnie a 
i’intemion de construire une ligne 
dire* t de chemin de fer de Londres 
a Milford Haven et d’avoir des 
steamers transatlantiques voya­
geant entre Milford et la côte du 
Labrador.

L’Ingénieur des porteurs anglais 
d’obligations est sir Chs. Douglass 
Fox, de Londres, et les principaux 
promoteurs anglais sont sir Isaac, 
maire de Londres, et son frère 
Joseph, le courtie»* bien connu.

MM. Palmer et Hamilton, du per­
sonnel de sir Douglass Fox ont été 
envoyés au Canada pour examiner 
le pays par lequel passera la voie. 
M. Cimon, M. P., qui s'intéresse 
fortement à l’entreprise est parti 
pour Ottawa, afin d obtenir du gou­
vernement le steamer “ Alert ” 
pour l'usage des ingénieurs anglais 
sur la côte nord du golfe.

La roas
I’aui», 14—M. Pastour va prêta 

blraimi recevoir d*icl peu un * n 
toi de fi parti* tas ©orage» \ . * 
par »uii« as q uauss sirct usiaiit « »

.r». dons la pH 
o n dt Sport©, un chien appar » 
naui A un condamné mordu cinq 
détenus ©t ons© soldats. La bêto fu . 
abattu© ©t les médecin», apprit » X 
la hâte, constatèrent uuarimm.snt 
qu'eli© était atteint# d© la ragr 

G*» juge d© .'émoi d© tous 1©» b Isa 
sés et d© l’©mbarra* d© l’aanftlni» 
t ration. Ku effet, rien de plu» sim

Sis iiu© d'envoyer le© soldat» luv-r- 
u» A Pan» pour y étr© *«»4:u«v* A 

l’institut Pasteur ; mais quant A 
faire faire c© petit voyage aux dé­
tenus. c'est plu» difficile

D’un autre côté, ou n© peut \ « r 
A une mort A peu près certain** 
gens qui n'«>nt encouru qu© la p« tu** 
de IVmnrisounement. Donc, que 
faire? Los deecandanta du » 
Lycurgue n’out pas ©ncor© pris u© 
décision.

P*r© •« Ois

Paris. 14 Dana la soirée d 1 « r 
vers minuit, un© violente disvu»», u 
éclatait dan# un établissent* nt 
vins tenu par M Piévul, au numé* ' 
3, de la rue Polonceau. entre un 
sieur Bienvenu Gardier, Agé «le * la­
quant© «t un au», marchand d’oi- 
scaui, et son fils Pierre

Dette dispute dégénéra raiide- 
tnonl eu rixe.

Au cours d© la lutte, Bienvenu 
Gardier, au comble d© la fur* . r, 
sortit un couloau de *a poehe et, »* 
jetant sur son fils, 1* frappa avec 
rage.

Le malh«>ureux Pierre reçut qua- 
tr«* coup» de couteau de son père, 
un entre Us deux yeux, un au cou 
et deux A la tempe droite.

lui voyant son fils couvert de 
sang, Bienvenu Gardi* r voulut 
prendre la fuite, mais il fut arrêté 
par Us témoins de cette scène dra­
matique et remis entre les main» 
de» agents.

.Après avoir reçu les premiers 
soins dans une pharmacie voisine, 
i© ble»»é a été transporté A son d 
tnicile sur sa demande.

Quant au père, il a été consigné 
la disposition du commissaire de 
police.

La Hotte anglaise

LoitDRBs, 14 — Les grandes nis- 
uœuvres ds . • doits ma gis ■ 
tinuent «lans la Manche. Un© «Us 
escadres, sortie «i© Plymouth, a fait 
de» exercices «le tir au canon, p«*n- 
dant lesquels le cuirassé “ l’intb vi- 
bU» ” fut obligé d© sortir de la lu. ne 
pour réparer de légèr«»s avarie» d© 
machine et a du exécuter son tir 
isolément.

Doux dos grosses pièces «le ho ton­
nes «1© ce cuirassé furent mise» hors 
«le service par suite «Pavane» «lans 
le» nppar<MlH hydrauli«iu«*M qui ser­
vent à la i.ianœuvrt*. ( «s canons 
avaient s«»rvi au bomhaniennnt 
d'Mexandrie. 1.es appareils avaient 
été soigneusement visités avant la 
sortie du port de l’“ Inflexible ” « t 
trouvés «>n bon état. ( «• cuirassé* h 
dû rentrer le jour même à Plymouth 
pour se réparer.

L«« lendemain, l’un des deux gros 
canons de 44 tonnes de VHent fut 
mis A son tour hors de servie»», dès 
le premier coup, dan» les même» 
conditions quel’In/lnrift/r. Se» ap­
pareils avaient été également visi­
tés et trouvés en parlait état.

Il y a donc eu troisgros»* » pièces 
sur six miseshors de service A bord 
de ces cuirassés, dès lo coinmeuv» - 
meut du tir.

Un fermier attaqué et pillé

Ottawa, 14—Un cultivateur de

La moisson ru Nord-Ouost

WlNNIPKG. 14—Le» rapports de la 
semaine sur la récolte, le long «Je 
la ligne du Manitoba et Nord-Ouest, 
démontrent que la récolte est com­
mencée A plusieurs endroits, que 
l’apparence ent favorable partout 
et que l’on s’attend à un bon rende­
ment,

La farine a haussé de 15 cts par 
sac ici hier à cause de la hausse 
dans les prix du blé. La patente «;st 
cotée A ^.75, U forte de boulangers
à 82.55.

D’apr«>s le» apparences actuelles 
le nouveau blé vaudra de 8"» à 99c.

Gloucester, M. George Walsh, parti 
d< • Im /- lui bit r in a ! m Tl 11 • 
heures pour »© rendre au marché 
de cette ville avec une voiture 
chargé»* de produits de sa f* nue, a 
été attaqué par trois malfaiteurs 
pendant «ju’il pasHait sur le chemin 
de Luhh«:11, pr* s du chemin «le fer 
Canada Atlantique. L’un d« » vo­
le urs qui se tenait caché dans le 
bois sur le bord de la route s'élança 
à la bride du cheval et lo maintint, 
pendant que les deux autres suu- 
tai«*nt sur la voiture.

L’un de ceux-ci asséna sur la tèi«* 
du fermier un violent coup d** b.ri 
ton qui l’étourdit. L’autre mu pré­
cipita sur lui, le saisit par derrière 
©t tous deux le fouillèrent, lui « nl« - 
vèrent sa montre et une somme de 
$17 qu’il avait dans la poche «R son
5ii«'t- Pmdaal < • tetn] -

u malheureux fermier était «1* s- 
cendue do voiture et retournait sur
!«• < n* nia <n a] ; h Kant au

La victime de cette odieuse ten­
tative, d’une constitution trè» fai­
ble, n’a pu opposer aucune ré »- 
tance, ayant été surpris»! avant de 
pouvoir se mettre en état de dé­
fense.

Après que les voleurs eurent en­
levé ce qui leur convenait, il» s’en­
fuirent dans le bois. Mme Walsh re­
vint ensuite vers la voiture, * t le 
fermU r put contint er soi 
sans être inquiété de nouveau. La 
blessure que M Walsh a reçu A la 
tête a saigné abondamment.
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EXCURSION
A St-Jean. NB. «.:UrS13.50 
A Halifax, N.E. “ $16.50

DE MONTRÉAL
TIlîleM* oorrcsponrlant» A bas prix do» 

sutrea t;orca.

Billets bons pour aller les 15, 
IG, 17 et 18 Août 1U90. Bons 
pour le retour jusqu'au 31 Août 

1G90-

CHOIX DES ROUTES
Via Llrr.;: C >urto iliRBOdlroc* I
Via Newport et par 1«m MontaKnoe Utan 

ohea.
Via Quebec o» l'Jntcrcolonlal.

Tou» l©a Billot» sont lM»na pour rove- 
r* r comme pour aller, par la m mo
route.

Bureau des billets fl Montréal, 2flfl 
rue Ht .Ja«*<jin H, aux gar«-H Dslhoti- 
sie <-t Wiiulsor, et aux hôtels Wind­
sor et Balmoral. 275 j
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4 .r 1 Mnim «•* 1 * h .. 1. ni .-t IJ m» pro'lulra 
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Demandez à vos Marehands
de fair*' fabriqué vus iin|»ennÔiftblea

lilOKÏHEH PÏÏBPIiOOF CIOIHIHC C3.
mellhuirs sur 1<» 

le toutes sor-

164 aAU

A L'CSSAI POUR 40 JOURS

Ilfindag© Zfrrnlulro S aplrala.

• «« Ma«Tirt form» un» harnl» aua- 
1 I>m i» qu» **• von» voua “«r* l»r d« 

v il ru » mniiix L» harui'- oat 
nui m «mi ur * oui iiiuo||«*nieut «n p** 

11 .jhi-* Ii .1 111U1. lr Jour 1 1 lu nuit, r* au 
uni 1 ' tuinlir I. 14»» II. N V 4 Al;

. nmi a r AVI ' *0 «pit •ont» <*rfl Irai ra­
il ,, 1 , Un pliiA «jim- lu liainlAM».

i|ri. I iinlu ' • in n rnniphlrtM f’Ina. 
1 , miitio lui u I » ni» Kliip W'

•nltx 1S kvnl—l a U II

garanti» 1«*T
mar«*hé ; rép.irations 
tes bi«,n faite», a i
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Nerveux©Dehllit :
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direction
exécutera

de
le

M. Kdmomi 
programme

..Buot

80 li » 1.
Hardy 
Buivant:
1. Marche—L’Océan.
2. Polonaise--Vive Pampelona..........

Groningen
3. Ouverture Zampa..............Herold
4. Holo de Trombone—Cujus ani-

mam.........................................Hossim
M. O. Lacroix 
(Sur demande)

5. Polka de concert—Le» joyeux
musiciens..........................Ascoièae

6. Valse—Hous les branches...............
De ormes

7. Fantaisie — Reminiscences of
Scotland..............................Godfrey

8. Galop—Petersburg feleighride.....
timberg.

—A l’assemblée générale da corps 
de musique “ Union Musicale de 
Montréal ” tenue le 10 courant, l’é­
lection des officiers a résulté comme 
suit : A. Gaudry, président, réélu : 
J. Dulude, vi?e-président, réélu; A. 
Lachapelle, secrétaire, réélu ; O. 
Lépine, ass.-secrétaire ; Jos. Garie- 
py, trésorier, réélu : Jos. Panneton, 
bibliothécaire, réélu ; O. Garicpy, 
aes.-bibliothécaire.

Minle d m forçat do rolor de» vach»»
Ottawa, 14—Fn mai dernier Pa­

trick .Murphy finissait un terme de 
oeux année» d’emprisonnement au 
pénitencier de Kingston pour vol 
«ie bêtes à cornes. Hier soir il a été 
de nouveau arrêté sur semblable 
accusation.

Depuis quelque temps, trois ou 
quatre va< hes ont disparu d’une 
manière mystérieuse. Le 5 courant, 
une vache appartenant à l’honora­
ble M. Dewdney disparaissait «>n ne 
sait de quelle manière, et le 8, Mme 
Martin, rue Rideau, se plaignait 
aussi qu’on lui avait enlevé sa va­
che. Hamedi, même mésaventure 

; arrivait au Dr Henderson.
Informés «ie cea disparitions les 

détectives Montgomery et Dick se 
mirent en campagne et retrou­
vèrent chez M. Martin Ryan la 
vache du Dr Henderson qu’un 
homme avait d’abord offert en 
vente à M. Burton, boucher, et en­
suite à M. Ryan, qui l’avait prise à 
Fessai, cemme vache à lait.

Hur la description qui leur fût 
donnée du vendeur le» détectives 
reconnurent immédiatement le 
nommé Patrick .Murphy qu’ils ar* 
fêtèrent, hier soir, et le logèrent au 
poste pour la nuit.

On suppose qu’il est l’auteur du 
vol de la vache de M. Dewdney et 
de celle de madame Martin, qu’il 
aurai* vendue» à des boucher».

il a comparu devant le magistrat 
de police hier, et sou procès a été 

t remis à huit jours.

« haqoe bontrtllf* du PIN ROUOK PU M I* 
DU Dm IIAKVKV, pour 1«m rbum*;** * i •» 
toux, »«t «araiktie.

Ia© rt* Oxford do <oulaur i<o :r d im*« en 
pluMieura ditiftreni«a couleurs et f< riii* v * *1* z

_____

POURQUOI TOUWSKZ VOUS lor- ;')'- I* 
Fhiloli’» « ire voua procurra *in m»- ilav» ni» * * 
irrirnediat. Kn vent»; < h«t B. K. M< «i iiu, 21 . 
rue Notra-B—>» ; iAviolc-tU; «t n*.j ^ 
ruM N ot rr Dam**, rt John T *
ma*- « rat» et Bleury. db

Fumez le cigare Sohmer a 10c
LaiW'rtimfnt de chau»«rnr«»i» > pl 

Jm mpii)*-ur et 1» niMllieur mart r.r* «i<- 
rh'ti. F-’K+ry. coin do» rua» riamt-Lauren ft 
et SMinia-Catherina.

TOITURE

1 «|« h Cotnt ur* n Elvrtro Curati­
ve» do Norman, en *•< -i* KiinintU - voin
un-« tMlit I"** iii' iI !••lll • ■ «lu m-nala. Cou 
• 11 t .il inn « 1 « ai 1 .«u* « .thi u 1 - « mi vi-nd
n u » ** i <l« • fin* ' • :......... |.«*i-«iin*. <'ors* ta

a lion* ‘ 1 ' ' 1 '•!;• A N«j| V A N. ♦ 
m Qi:«-«;ti K*i, Toronto. Ont. I waAH

Vf2'. ViriiepUINlUfl
:/ 4: UARARnACUE

m **•»•** t

j REMEDE UNIVERSEL
INOOtNSir. POUR DETRUIRE LES

1 CORS ET LES DURILLONS
I r> pi-u d« joura Prl* ?4c la boit*

I i,ti«|Yi pfi.- n.' rOMOSD BEAUCHAMP. 
SIS run Ktn Kllxaboth.

,t Mi.iiufii'tur** » Pari» K ran*?©. 
onunutidf- pari©» MoriirnlIÀsinldloal©». 

Ii U v 1 a
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■lii n-«*Mi arrlvA» 
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TOIT» r?K KN' OftMMK
o 1 f ? 00 pur 1<* 

<t uu ir n toit pour pfuMtcun» 
a 1n01.de p* •;! J*- ptin'-r. Kri 
pour lifiutillon» ©t r*-nM-l

3 at U
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On dom?-ndo dos agents locaux
90 A 4 fl 4

~ CES CHEWll!:
-L I \ >

- h . :m | iJh'n '
•L-»jr**nl I to '-*™ -Kra- «» por nr

W-*',-" “ ««o'iinl

—ComTn** r^TUMdc de famlile pm-r lut -r r. 
rhunic. emup etc., amployer. 1» -pr ■ n» tu 
MfOale. ti i/J et». U boutc.iio. A ve re 
pariout S^lo^fth

Fumez le cigare Sohmer a 10c

Soulier» “Common Sense' pour dam'* »* 
m^-iM-ieur*. rh«* l* */trart> freres. coin de» ruei 
Sa nt {.auront et ha.nt'--Catherin':.

—?fire>a trrojotirs cr^-san* d't notre pr^pa 
fara-joo pf»tjr fajr<- tœi»*or Isa polis t>, 
omit* la nimrodos uam*** ; rû «on uaatf'; . u 
vef>< i, seuiem» nt $l.âu la bouteiiie. > coiayru 
m.e l>olte d'onauenU

, •- . la prépara*ion ir
triwJre la nart«e et rendre aux r.hevoox i‘ ir 
cou.eur i*aturelle A «UH» un* de** rneui< urea
pr'T *rat.ons po»ir netu.yer ,a Uu.ciio et. l-« 
jrenrivea et pourdorix»*-r ixmiie haieu ttsrxM- 
aeJures et taeboa au visax» eninveoM p/. ir 
touJ«»ur« a.nai <«ue le mai da deoU et la- -r» 
Comme par ie pa«u©, '«Uan» s«ix poudr» - pour 
la xusaire «n rendre la fr%l«:h< ur. en a- « r 
erre ,r-do *a nature, noua «n a vor.. .
Noos »*ona auaai ia p-jrifati'y»» don p« u « n 
«juje-* r.faiiiible. Li-'-r. lo» c©rti*‘ AP» .1 
r.ou» puLaon» tous le» tr eTCTedis et «amodi» 
iîme Vve K. Llhmakai», I *' » ' C r:ui, 

1X3 ma Mirnonnn.
170—J no Colt de la rue Sic fCilza ‘Jw

f k A jasure» de promenad»-* pour 1
Ï’ u » / aux patron* ©L 4«o nae ix fît, «z 
'gary, cola des rue» flaint Laurent et s> 

CaU.orin». ___

Fu'* * cigare Sohmer a lOo
F »U8 MISKRAHLK par suite d'n

d,. onstipatLon. 4t^r rdfse*-merit.p^rto
dap;- Jaune ? le -hfloh s V.tal rar
e-r r,« « ure rename En vente rhez B. E.
McDaie. rue Notre-Dam» . Larlolett» 
& NelHon. >S04 rue Notre-Dame, et John T.
Lyon» coin don rue» Craig e: Bioury. (idl

IftNH C, 
H/l r »»»»'•« ■< « 

p'ir'ant t* l'end'
i«.fi fKiur AfrMiU," h 

redite nu tMlf1 au du Qr«*fT|er «!< « «
. M , Kill. LJ. Afll 1 ( «Il 

I. a .Ubi. pour la cou»'ruction dVg<»u 
le* ru« * *u parti©» d*- rne*i n-d» ■«hoi 
««r ne» h. a' «C le» ro<•« ord» merits fi*« e 

atr« k. fuivant i'*« profil» 'pie l'oa peut vo 
rcau du •ousmip»». auvoir ;
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'•r*t. de la rue C ra « à la rue i>or- 
eeter.
athedrale. do 1» r^je S* J.v'iae* ;« la ru .- 
Antoine
t (‘ i.h- 1«-m lu-rrom^a. d» la r e S la

toit.________________
la * ô*e »le la

me uullbi 
Ruelle des t 

f etArn 
Ko* - Jean 1 

.a rue lîerrt 
H*.e M l’ ttri'
Jt.« Kop'ry.

Usa ifactoi 
Rue Hheroron 

me Ht Urtj» 
f m ne «'obbi 

nlaocon» d' *
L 'omltA d< * ' heti 

dV « epter de» soumi 
sieur* eifout».

1 ifl' atl'ili -. de 
^ lame -t ► raror» - Varier 

;*tl»te, de la n«« d ;» Krabio» a
le la rue < onde a j . i««
U rur ht Pairie» a la rue de»
de la me Ht I^a .rent A la

p.«s d'sr' ept/r la p!o» nasse

s «-e r^s'-rv'i U 
«zns pour un c

droit 
1 plu

AVIS AUX INTÉRESSÉS
pre»eut donA VIH FT.’BLIC est par |e 

que Ton se prop'*»» de <^»nf.in»j'
r.mentionne» aver i* o 
ment» dan» i' "iOr*«de a r»re«eri 
leu pro prié ta re» sur ie» «tlu» ru* 
de t ias p'-urt - t p « * 'T «
fa.re ie- -ra’' '*mrn»» de l'-’ir» mstor.n

« ra- e ird« 
e saloon : ©t 
>< ou part !»:*• 
«fo-lon pour 

o 1
cour» av»;'. le» «i.U «ifO’it pu 

(Par ordre t
».

In»pocteur de la Ci«4.
PKHf IVAL W. ffTOEOROC.

Bureau de }ln*p*'*anr de la Clt 
Honurm-ViUÆ

Montre ai. i» I3 »©(it MTh } Mf-,

uhp| «c préparation 'I*1 ''«• genre 
approuvé*- par TA’ i‘i',fni«* «ht Mé- 
Uecine «le Pan-', *■ t le répiirné, la 
Con(J<-n ati'iti '!«*. l'»us 1» | nu- i[-«*4
«r-tif flu fjMinquma. • (Jurlt/ue* 
pTimtftaê il ijwin -1 >r» jifadn 1 • 1 >i I lê 
rri' tnr affrt ijw j'iHiirur» kilo» tl*
quin'iuina » (HoTtlQi i l. Prof* ctir 
Ii H e d< i1, rma le de Fart i

« J ni cherché frml'int longtempt 
an f 11 7 ir 1 • 'mi. je Vit t rmrntitrê
liiv* a fit ri* 'r" 'l'V F cnn *1 litre
r imtni’ l> n t inratrnr r>ir excellent* 
de* const 1/ut'in* off-nt.ln-n. •

!*' La ha n r T.
« Lrs Vir» de

T .<■ I>mrr«* <£ vx« est lr / lus 
ii ' ». -m éftl ' f.'' ê ndHÊ

le traitement firrres art effets 
saut particulièrement rrmarriuable* 
dans les fiat rm d’anrs anciennes et 
dans la cachexie paludéenne. »

Rrofr Boucha boat.
Dan» I» pltlp»rt des Hi»rin»c)r*a. - 

Fjbr L Frcrc. V*. rue Jacob. F«*rlH.

ESCOIVlPTE
I)«» mllHem «le peinonne» j*rn- 

denl«t» h»* t-ont ren«lii« » & PHôtcl «le 
Vill«î,pour payer b ur compte d’« au, 
afin «le pr«>fiter «le P«*»corupt€, «*e«*.l 
<st tin sign«î évid«*nt «l«t principe 
êconomifjue «n ;iffftir«*«, «t n«>ti» 
auivon» ce principe en «»ffrant un 
eH««>mpt« »ur t/iut H'hat fait au 
comptant A notre rr.agaM.n pendant 
la dorée «i«t cette annonce. Noua 
prétendon» av «)r 1< » ligne» le» plu» 
« omplèt* » «*n meuble» et efTet» «le 
ménage «le t«>ti»le» autre» établi»»e- 
m» nt» «le la Province «i«t Québec. 
Venez et jugez par votm-mêrne».

Metropolitan Mfg Co
1 O 7' 171 1 fl f>

RUE NOTRE - DAME
2$ avril—«a

Keinmu Iudi« 
f)ii«-i p 1 nou«€ 
anrrtla vlll*-. a* 
yu*i ir IouI'sm u** 
ir.-ii,! «K inalitdi's • lirmiUiM**», 
i«i,«« «|u«- lironolilte iisfhma. 
ii.iiliidi'-sd'- roKii'iliH. «lysfi»iNil«. 
Ii. i..-». a «■• une ••mi>iAlr« 
m|i|*«1'-«- " I A‘a »n uf jours."

I„, k.,.. . .fniri- « 'M.- «-mplâtr»
a > « ii -i m«i* «Iriui i «1 h« * ' t ' Msl un ra-
u- m In fit n 1 i* «Ihii 1«-h « »a« l« nlus iriav's,
«♦Ii. « 11,1 i< « -t i-nt*-ni« at Ism pr.srmo-

r , 1 . 1 j.r«*« u*« r « n « k«1i'••Mum a 
••,« '.n.. WnullMO, LoLflCfruai4U.«^th»rin», 
nu ru** ' 1 Auri’iit.

I r - IIM« T .1' « ortlfli* qui* J al «‘U guffl 
m 1 . «I* r'-.'iiori* n fir^" avoir iMMiffMrt

,.. , , (,,,i i, , ii «i miiiim «lof'-'iir aucun S'iuIok» 
ni'-iil .Im •■«u»)' t«iu- !• s r« rnfcd'"» qui 
ni s « «••.! r«*< «iiinmin'l' . iii/iI'J'* n ni pu f-lro

■ -, n « « «jii'- a Mm - say** do l>m 
, j . «>. * . if «- ii» ’ « • dan • on ni©!»*

o 'if> ei'-m' nt r u r» louUts para miius
«p - . .n: .1 - .1 «l« - « •• r« n« • • iKiurroni K ii'lros 

ilr«-, l'olnu -d. « I nn«M1 ,« 1 •«» « A 1 U' 
I1/ mai lun I 111J. 11 ' i * K H«iLCV

PAfiN RELtëF^_ tan™
^INTERNE&EXTERNE

^PILLAVS:

La Chevelure, c'est la Santé !
// H> n'nirrat'vT favUlnlr* AnAal** not^ 

tr>* 1> ’i irrr < • fai* «! «araltro |os Pm.m- 
I Ii I • r 1 {>«•. 1,0 la « f. .U» d«- '•hovr* X a\

« # i. - r -.1 •«. /✓ f(*(fèfl*Tiit> ur
1 a ' ■« AwhUa • uos lotion don-0 ot
ra i - -‘••i- ** >•** «va> "mm.s pOm'n ul»
a‘ < onvonanf. tart» ulisr'-mont aux snfanU.
/s !/> ,< > *ra!> ur ( ajrilla tr* AnUrtfr ;« <«at
;a r. >. - ♦ ro * "•• r, M ir/l u.«fit *t un
r : . C,t«a prer.arr*tlor o.» '*.« plu».
* 1 • . • d t« .* jifo- u.t 1 10 i'/':» da-.xo- 
■ t.n • ' 1 >**'•- n* '.n xrsnn rri»r>f,r';do 

i't -■ '1' » rr *. «■ r« •« sr*on - mAdl 
ra.- 1 tou ► [ h «rm - • • ftl • r* a 
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LES C..40UirS SOUTERRAINS
pafiilc do téUphono Ba!l 

a 1 oeuvre

C« qno Ion 4it à 1 II toi 4« Vill*.

M. tiaint-Oeor^** a ti'formA ca 
mat in un fi»j no-» ropori • rn «4 .♦ la 
COinpi^iii. li. i avait
Cornrneru * hc . tri aux «]’♦*-*'* 1
lion ou. la rij»- Mam'fc < athfriue, 
prthti* la ru#* Luiv< mité, pour lu 
pooc-d<‘N coiidi.üo •ouU'rrauiH <1«*m 
ftl« él40tri<4i vm. Touo ]. h matf rm 
cécesw. in » à roxé> ition du projet 
•ont déjà raiitiua A Montréal. Avant 
l'expiration d'un nioU, il y aura 
plun d’un Oiille de travaux complé­
té»

Lu maire -suppléant Hurt**m, in­
terrogé iur « ü» 1 rat aux, dit 
à notre reporter : J’ignorai» tpie 
ce» travaux iiiusniit commem é^.

comité de» chominH a e;x édé 
pouvoir» « n p« rfiiedtant A la com- 
pap'nie d'ouvrir la ru«*. Le conneil 
»cul peut lui accorder ce privilège. 
Le maire »uppiéanl aprèa h’filnj 
conHulté avec M. Kthier « t M. Ht. 
tivory- , n'a pa» voulu i*rote»tcr la 
eompu^rnie ijU» travaillai *, r la 
ru*- Haiut*'-('utherine â »«•» propru-i 
riaque». Il ne reste plu» à la com­
pagnie que d'inforun r le conaeii 
«ju «die accept* le» condition» po- 
»é«‘H par le comité «!«•» oliemin» à aa 
ti«*ruiérc Héaru «v

L’échevin i'réfontaine, préHÎdent 
du comité d< » chemins, interviewé 
■ ur la «(ucatibu a *lit : “J«! »ai» que 
le » orn.té a excédé »« •» pouvoir». 
J’ai «lit A la compaj^ni»' Hell decorn- 
mcncer le» travaux A h» » propre» 
risqoe».

Le privilège qu’on lui accorde 
appartient certainement au con- 
a«*i! qui avificra.

I -e conseil de ville, d’anrè» »a *ler- 
ni«'rc charte, a le pouvoir de conn- 
truire leu conduitsMoutfTrain» pour 
l«*a fila éie*!triqueH, ma i» il lui faudra 
atiRHi pavRer un réglement apécial 
«l«,vant être sanctionné par lu par­
lement provincial, pour être auto- 
riHé A emprunter l'argent néce»Naire 
à l’exécution «!*•» travaux, l'our 
avoir A Montréal un Hyntème com­
plet d«i conduit» Nouterrain», il fau­
dra environ fü,000,non

II faudra beaucoup du tcuip»pour 
réaliHcr ce projet d'une manière 
convenable. Le comité de» c hem inn, 
voyant que la compagnie Bell lui 
avait fait un«* propo» ition, *i cru «ju'il 
était do l'Intérêt *!*• la ville de lais- 
«♦•r coiumem < r le» trHvaux. Tou» 
le» contribuables «ont «*n faveur de 
cette amélioration, mais l'action 
du comité e»ttoujours enrayée par 
cIch procédurea, du mi /upc «le la 
gérontocratie. 11 c»t di»p<»«é a faire 
exécuter toute» le» amélioration» 
!«’ plus rapldt'ment possible en dé­
oit des criail!(‘ries des partisans de 
l'ancien Hystèuie. Connue il «‘St ur­
gent de paver au plu» tét la rue 
baiute-Cutherine, le comité a «tu 
qu’il uornit bon *!«' lai»H*T commen­
cer le» travaux aux risque» de la 
compagnie Hell.

Lun» tou» les ca» 1«'» intérêts de 
la ville sont protégé» du moment

3ne la compagnie . < cepto l«j» con- 
ition» de la municipalité.”

BUI. t sun» valeur
Un nommé J. B. l'etit, restaura­

teur, a été arrêté hier tandid qu’il 
essayait de faire passer cher. MM. 
Desjardins et Perrault un billet do 
flO sans vshmr.

Le prisonnier a comparu ce ma­
tin en cour de police. 11 a prétendu 
qu’il ne savait pas que lu billot ou 
question était mauvais. Le juge lui 
a appris qu'il n'était bon qu’on 
temps d’élection.

L'enquête est commencée.

Pour avoir miinqué lo train
M. L. J. O. Chevrier, huissier do 

Kigau «J, par l'entremise de s«>s avo­
cat», MM, Augé et Lafortune, a in­
tenté aujourd'hui une action pour 
9200 contre le Pacifique dont l«*s 
char» à fret barraient la route «!«« la

8are du Orand-Tronc, lorsque le 
emandeur a voulu prendre le train 

«le 3.15 p.m., le 6 août courant. Kn 
manquant le train M. Chevrier dit 
qu’il a essuyé les dommages qu'il 
réclame.

* La Eomaluo ItollRlouao de Montreal 
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Sommair* : Dousiè >e dimancht 
après la Pentecôte - L’Assomption 
de la Très Sainte-Vierge Le Vati­
can en état de siège — Une parole 
délicate et touchante—La loi «le 
l’expiation — Ouestion de pré­
séance— Echos «le Home —Conver­
sion d'un tirailleur sénégalais 
xnnhométau condamné A mort pour 
homicide — Consultation — Chro­
nique: nomination, etc., etc. Nou­
velles religieuses : Home, France, 
Russie — Décès.
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Personnel
—Sa Grandeur Mgr Fabre est cet­

te après-midi A Salut-Laurent, oü il 
a assisté A des prises do voiles au 
eouvent des Sieurs de Sainte-Croix.

—Le maire Oreuic 1,aux dvrnières 
nouvellss. est encore A la Malbaie, 
à l'hôtel Warn 11, «>ù il prend un 
mieux sensible tous le» jours.

—M. Gabriel Fouoher, do Chica­
go, et M. H. S. Bessette, dé Magog, 
sont à l’hôtel Hichelieu.

—M. Achille Fillon, le célèbre 
équilibristc canadien, qui a exécu­
té Vet été des tour» prodigieux A 
Rockaway Beach, est en cette ville.

r
«ieux a 
ins ti lu lion.

4o Je sais que l’Ecole veut n»ter 
debout jusqu'à la fondation d’une 

J unlv* rsité .1 Montréal ; « o qui ne ! 
saurait tard* r, j'en mets i'« xé«*u- 
tion à deux ait» , Je sentiment pu- ' 
bile le veut. J.a prenne «j»^ Montréal j 
a déjà exprimé ce voeu de 1; 
latum de cette région de 
vince.

60 liant A la succursale elle n’est 
pas libre ; Je» engageunents (|u’elle 
oserait prendre avec l’F«*>le se­
raient nul» et d«î nuis « tf«q». Ce 
serait pure folie de les accepter.

«o M. le vice-recteur Proulx 1 ; 
lie ni Laval ni l’Ecole. Le» liens 
qu’il porte sont illéga x et ne »e- 
raieni reconnus par aucun tribu­
nal.

Importer -On «lit que Messire J. 
B. Proulx a obtenu à Home l«*s 
moyens nécessaire» pour assurer 
l'indépendance de la succursale, 
qu’eu pensez-vous ?

Médecin — Pour assurer l’indé­
pendance de la succursale, il faut 
une charte royale, or Home n’est 
pas précisément la place où l’on 
prend <•«*« huut«*H faveurs. Cette 
indépendance est donc un trompe
l’ail.

Heporter Vous savez que Laval 
ho propone de bfttir un grand édifice 
A Montréal ?

Médecin Je « iis, comme tout le 
monde, <|ue depuiH 15 ans, Laval se 
propose toujours d«* bftnr, A Mont­
réal, un grand édifice, mais « Ile 
saute pitrd«‘ là 1«*h plans pour arri­
ver A une jolie spéculation «1e ter­
rains, vous connaiHHcz les faits ?

Reporter <|uc pensez - vous du 
résultat immédiat ?

Médecin Je vais vous «lire can­
didement ma pensée : l’autorité 
diocésaine est fatiguée de toutes ces 
misères et maintiendra le Btntu quo 
universitaire et 1«îh deux facultés 
iront leur chemin comme ci-devant. 
Elle ne permettra pasque la pr«‘Hse, 
les tribunaux «*t la législature r<>- 
tentissent de cette question brûlan­
te «‘t actuellement insoluble. Un 
peu de r«M'iieillement est tout ce qui 
convient à mon humble avis.

ENFANT EÜUUILLANTE
Uns ntree* von.qonnco

t'o matin M. Charhonneau, de- 
M» urant ru«i «i«'H Carrières, Coteau 
Huint-Louis, a porté plainte en cour 
«h* police contre une certaine «laine 
Defvina qu’il accuse d’avoir horri­
blement maltraité Adélard, son 
petit-fils, Agé de7 ans.

Depuis longtemps la mégère 
avait menacé le jeune enfant 
dont elle était la tante, de 
le punir, parce «ju’il faisait 
du lirait en jouant avec ses cama­
rades. Son rêve était de l’ébouil- 
lanter. C'est ce «lu’elle a fait hier. 
Tandis qu’Adéiura s'amusait dans 
la cour d«* la maison de son grand’- 
pèr«*, elle lui a versé hut le dos une 
casserole d'eau bouillante.

Le pauvre enfant, terriblement 
brûlé, est tombé sur le sol où il s’est 
roulé en poussant de» cris qui ont 
attiré hch parents.

CDuind on l’a déshabillé, une par- 
titi d«* la peau de ««•sbru» «’«'st enle- 
vêe avec sa chemise.

M. Charbonncau a obtenu un 
mandat «l’arrestation contr«> la mé-
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Le choix des Artiste»
hotrvDâm*L. E. X. Pratu,

Haxeltoii FUhMr et Domlaloa
Ifuv Eoiu^aas «t iK*nuai«ale» Or

Fumex >e c>qare Sohmer a 0c

Rappeiez'vous que nous ven* 
dons a nos salles, le fonds de 
banqueroute de G-o Sts»»art 
d Ottawa. Fee 4L. Martin, J57 
v 367 rue St*Jacques.

ANNONCE DE

JOHN MURPHY i Cie

» C J A^oss, PropnelA-ree.

GRANDE OUVERTURE
LUNDI AFRE<w*XDI LE 11 LOUT
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Le v/ipour Quûbee

i’«' vapeur, par suit»* «lt* répara­
tion» reconnues néernsairas, hier 
soir au moment du départ, n’a pu 
partir de Québec que vers onze 
heures.

Sonaion» «itéotalc»
Daniel Sullivan et Kdouard V’ar- 

ley accusés «le vol ontsubi leur pro- 
cè» « e matin. Varley a été acquitté 
et Sullivan a été condamné A trois 
mois «h* orison aux travaux forcés.

David Coulombtv, assaut grave, $2 
d'amende ou 2 mois «!«• prison.

Michael Murohy, vol, 920«l’amen­
de ou 2 mois.

Hou ! bon t
Un gros procès a eu lieu ce matin 

111 cour Ju recorder.
11 s'agissait de savoir si, oui ou 

non. Melle Pearl Brou n avait crié 
hou ! hou ! A l'adresse «le Melle La- 
rivière.

L et te dernière, qui «lemeure au 
No UH) de la rue Saint-Constant, 
assurait que dernièrement, comme 
elle passait en voiture au coin «tes 
mes Saint-Constant et Sainte-Ca­
therine, elle avait entendu la défen- 
d« 1 esse crit r hou ! hou ! pour l'e\- 
citer. l a coupable aurait même 
prononcé de» paroles encore plus 
olessantis et «}ue nous ne pouvons 
transcrire.

Les témoins «le Melle Pearl Brown, 
deux intéressantes demoiselles, di­
saient que Melle Larivière avait 
Commencé.

“ La demoiselle «i r» d'elle ! ’* 
s’écria l’une «les amies de la défen­
de r» p»e

Aj rès l'audition des témoignages, 
le re« order con«i :nma Melle Pè arl 
Brown a vers» r ÇiOO de caution ou 
A aller pass« r l mois en prison, et 
tern inn fon admor.«»sta.. >n en eon- 
eonseilK nt A ces «lem«>iselle» «le rè-

£ler A l’avenir leurs querelles A 
ms-clos.

Le "Sam««it
Nous ac’Cusons reception «lu Sa­

medi «le cette semaine. Il est aussi 
intéressant «411e la semaine dernière 
tant sous le rapport «l«'s gravure» 
que de la matière A lire. Voici le 
««imninire «l«*s gravures : Aux eaux 

Nos chéris Une formule «le l’en­
thousiasme Indéniable -UnnuUde 
trop l i e erreur «le tous les jours 
—Question «l’a(Taire - La rare vertu 
«le la rec«mna»SH:ince Les plaisirs 
«le l’été -La thé«>rieet la pratique 
La modestie incarnée—Les atVaires 
s«*nt !«'» affair»»» Que les beaux 
Jours sont courts Le«;«>n «le v«*i»i- 
nage L’invité «lu jour- -La règle 
générale et non l'exception q'a 
nu»ni Place pour un.

L'abonnement au Samedi est de 
92.5O par année. N’a«lre»»er è MM. 
Poirier, Bsssette et Neville, 69 8t 
Jacques. Montré.il.

Tlu> «tre Royal
1 «* public «401 assistera aux repré­

sentât i«>ns «lu Koval, lundi pro­
chain, verra un théâtre renouvelé, 
décoré avec goût, couléers at­
trayantes, rideaux avec gland» en 
or, etc. Les déc«>rs sont superbes 
et ont été transportés ici, par le gé­
rant Hasson, afin de contribuer au 
succès «le la comédie 44 One of the 
Finest "qui sera représentée par une 
troupe que la presse étrangère re­
present e comme A l’abri «ie toute 
critique. l a pi. part des Mont­
réalais «*nt entendu cet excellent 
comédien allemand. Fdwin M. 
Hyan, qui a Joué “ MiMiler,’’ 
î'h«>mme «ic police, ilurant tn'is 
sais«>ns conHécutives avec le gérant 
HassN'U. Mis» Ph«*sa McAllister, 
actrice d’une grande réputation, 
sera PétiMle de la troupe «lurant 
cette sais n. Harry S. Duflield, 
Dan J. Hart, connu sous le nom de 
“ Handsome Dan," Miss Marion. 
Gray, Frank I. Fray ne, ir., Mam 
Jackson, Fmraà B« He Hasson « 
plusieurs autres artistes bien con­
nus flguremnt sur la scène. Le sti 
cès «le « t* t ■ i*'ê * r«' est assuré et mil 
doute qu't.n auditoire nombreux s’y 
portera lundi prochain.

M«ll
nature.
«iemeure une taxe personnelle 
comme A présent, il est ubsoluim-nt 
né< essaire pour les cotiseurs *l at- 
londro le < hangement annuel de 
réHÎ«ience qui a lieu chaque année, 
avant ie commencement «J*- leurs 
opérations.

4* Tant «40e la taxe de l’eau <1«*- 
rneurera une tax*- personnelle, et le 
tt^rme reconnu <1<;h baux le 1er mai, 
il ne sera pas possible d’< nvoycr les 
comptes de taxe» personnelles plu» 
à bonne heure qu’un ne le fait & 
présent. J«î ne vois aucun*} raison 
valable, cependant, pour laquelle 
“ l’époqu»! «Je» loyers ” ne devrait 
tiüH « tro changée : et on pourrait A 
non droit uomuter les d^ux ques­
tions en même temps, car, selon 
mon avis 1«!» déménagement» à un 
tempi aussi rigoureux «pie le 1er 
mai, occasionnent des ennuis et de» 
peril's beaucoup plus qu’aucune 
prétemlue inégalité dans ia taxe de 
l'eau.

44 81 ia taxe do l’eau était fondue 
dans la cotisation générait; il serait 
parfaitement pratiquable d’« valuer 
A l'aiKomne d*; chaque année pour 
ia cotisation de l’année suivante et 
par ce moyen donner beaucoup de 
temp* pour réviser les rôle» mûre­
ment: et pendant cet intervale les 
évaluateurs pourraient consacrer 
leur temps A faire «les retour» sup­
plémentaires pour la taxe d’affaires 
après le ternie annuel des baux, q uel 
«ju’il soit, dont les comptes consti- 
t lieraient une “ émanation ” spécia­
le.
" Uenpectuousement soumis,

44 W. Robb,
44 Trésori«‘r de la cité.

44 Hôtel de Ville, Montréal,
44 13 août 1H90.”

Mort aocldontelle

Le coroner Jones a tenu une en­
quête sur la mort «lu jeune A. Char- 
bonneau, Agé du lu ans, qui sVst 
noyé le 13courant. Verdict: 44 Mort 
accidentelle.”

Dan» une nrmolro
Arthur Gouin a ôté pincé hier par 

un «'oustable dans une maison en 
construction. Les allures suspect««s 
ayant éveillé l’attention des pas- 
bums il avait été signalé A la police. 
Comme Kuy Hla», Gouin s'était ré­
fugié dans uuo armoire, d’où le 
constable «lut le sortir.

11 a comparu ce matin devant le 
Recorder «jui l’a condamné A |5 
d’amende ou un mois de prison.

Bucoro un coup «le filet

Cette nuit, A 1.30 heure, le sergent 
Leggett, les constables Faradis et 
l’roulx ont fait une descente dans 
une maison «le débauche, au No. 
1438 de la rue Saint-Dominique, et 
ont opéré l'arrestation de toutes 
les personni's «jui s’y trouvaient.
t’es dernières ont comparu ce 

mat in devant le recorder qui a pro­
noncé le» condamnations suivantes :

Lucy J«>hnson, maîtresse de la 
maison, 9100 «l’amende ou 3 mois 
«ie prison; Gracie Watson, Besrie 
t'laden, Laura Wooils, Ida Grey, 
9’25 ou 2 mois ; Joseph (Jervais, Ro­
bert Maxiey, Fr». Donovan, ou 
15 jours.
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A l'eudroit où il 
est « ouvert d’un j

int perdit 
ns la cour 

emviron 45 pied», 
ubsitôt A secours 
s connaissance.
• it tombé le sol 
lancher, ce qui a

peu la viol» ■. • dupu amortir un 
choc.

L‘ ']■ • . r R. I. CkuurrGtt*, «I . :
demeure près de là,siirl.iru«- Mont- 
Royal, fut appelé en toute hà«e et 
donna sc» soins au blessé qui n’a 
repris connaissance que ce matin. 
Après l’avoir examiné, le médecin a 
déclaré «lu’il n'avait constaté aucu- 

i ne fracture sur le corps et sur les 
membres.

Le petit malade peut A peine par- 
ler, mais il comprend ce qu’on lui 
«lit, et il est l’objet des soins le» 
plus empressés de la part de sa fa­
mille adoptive.

Dan» sa chute il s’est foulé un 
pied et ne peut »e servir que d’un 
bras, l'autre ayant été fortement 

i contusionné. Il a en outre, de sé­
rieuse» blesHurei à la tête.

Il est orphelin depuis environ un 
an et a été adopté par son oncle et 
salante M. «t Mme J. B. Dufour,

: qui en font les plus grands éloges. 
Deux de sen frères dont l’un à 14 
ans, sont élevés à oainte-Thérôse. 
On n’a pas perdu tout espoir de 
sauver le blessé, dont l’état est très 
critique.

On mitiiiu
t* f»r<

de
Prc

No
p«r

»’ 1 <1 j'«- wx.ê 
enteuaunt pro- 

f»ur»i«iit ft un 
aou pift 

ant coutniiu*
•u n « ortnui qui 
; *-t noUinriient 
n nnt pn* dedfti- 

m*»** r nd«
il préférait un 
meedo «jnéber 
un» < n i*«*>*. 
ie g. JJ U h m é <1

Le

r&ti .ueaies cjui de 
ai ui>e iteLe

JOHN Ml lU'HY êc « IE

Couerette» en dentelle
Collerrt'e* en deutel.e 
C o.ivreUe» en d. n eJ.. 
CàdiereUft» eu d nieilu

■ en dentelle |]
>• en de.>u-3e ftp

fi nu. eu <;• u c- ti, 
Kubu* en dinicile $i:

50, pour $"1.75 
*■ 9J.I5
j*' pour àl '5 
xi. pour |>.25

, pour t & 23 
U ur | G.T5 

. pour * I.jü 
pour à J~*jFil bu» en denteite $24.ûu. pour tu.^6

u a-

n^iu lirnst

'T- «le h i Ote 
* t,- ore < onr.a. 
KftKitai.U qui -e pre- 
ete deHiiit^re«M*e« le

M

PARCSOHMER Ouda, Tat* 
chlbana, Oume, Delauret De- 
br mont, Rob-rt», etc.

— La Coi'.p.iirn e de N«n<at'on Richelieu 
et Ou*»» i . a prie dee ftrrHn^ern*'n*e «’•«*• le 
eeiebre sthlete Achille i’hiiion qui doit Tenir 
donn* r de» r< iTeeentmione ft 1 le -ftlnte 
M ■ . • ■ , . tOU!
» fa;t 1 a Kockawaj Beach, ou il n obtenu un 
»i grand auccee.

PARC SOHMER
Ora»*.h* matinée, demftin âpre», midi, lea- 

melii. avec «)i oa. le K'ar.il gymnaste. T AT-
OH ISAM A. Uf ME, OtC.

AMUSES VOS ENFANTS 
en 1* «« cofidui««nt ft la grande matinfte de 
denmin. «nftiiiedii, au i’arc Sohmer. Ta r« ni- 
Bana le- JftponaiM. le fera rire, et - e ont 
ein«TVril'.e- en voient Ira'a l« r OtOA, io 
pim fort gymnaste du monde entn r

Dolmana en dentelle $13 
ifoim«nt eu dentelle f 14 
iMuiruut» tu denUlle $i '. 
DoiiuftjiA «n denteiic gj.s.

po r $ 6 iu 
pour | 7,uu
, f • -
pour $li.5U

poirrftne Dngi en dentelle $n 50. pour $ 5.75 
pulniena long» en den’c.le $17.5u, pour » e.75 
l>oiui.ine longs on dentelle 42 v. pour $U "u 
Doiiuai.9 .g» fto detite.ie pour *i3 75
polinai.» io en uen el « pour $17 üu
p«>.m .n- ioüg« en denieile $4: uo. pour $20 50 
Uouumu* iOdff» en denieile çiô.uu, pour $_'-5u

RAPPELEZ-VOUS I
O» prix ne seront bone «,0'‘ pour • ett« 

- pree««* Tou*. • t \ -:■••/ f-, .-«•
« «»t i» ■ üolx niaiiitenant que 1 assortiment eet 
grand.

Orand- marche* dan» toute* le* autre» #or- 
e* de manteaux durant tout Je moi».

JOHN MURPHY te CIE,

L Union Internationale de» peintre»
A la convention internationale 

«les peintres qui vient do se termi­
ner A Pittsburg, F.-U., M. Emile 
Pelletier, le «iélégué «le l’Union lo­
cale 74 «le Montréal, a été élu pre­
mier président. U’est un grind 
honneur «jue les Américains «»nt fait 
au Canada en nommant un des nô­
tres A celte charge. M. Pelletier 
était le plus Jeune des délt^gué», 
n'étant Agé «jue «le *29 ans.

Durant la session «le la etmven- 
tion. M. Pelletier a «obtenu plusieurs 
réformes pour h*» peintr« H «lu Ca­
nada, entre autres celle de l’irn- 
pressi«>n en tVanvais «i«« la c«>ustitu- 
tiou. Nos félicitations.

Un rot de la montagne
L'honorable M. John f«>stigan a 

reçu hier un superbe présent «le 
Calgary,Territoires «lu N«»r«l Ouest : 
ce sont la tête et les cornes «l’un 
mouton «ies montagnes montés sur 
b«*is «lur. Ce mout«>n ne tU'vait pas 
être de la plus tendre jeunesse, ear 
ses cornes mesurent seixe pouces s 
la racine. F.lles sont parfaitement 
conservées. L’animal a été abattu 
l'automne dernier par la carabine 
de M. John L. Costigan, avocat, de 
Calgary. 11 n’y a pits de doute que 
le présent a été apprécié comme il 
le mérite par un sportsman aussi 
bien connu que M. Costigan, de 
même qu’il prouve que l'amour et 
la connaissance «lu sport se con­
servent chez ses descendants.

Noctambules
Un certain nombre de noctam­

bules «mt comparu ce matin en cour 
du recorder.

L’une «les plus intéressantes est 
Mary Jane Fleming «jui voulait ab­
solument établir res pénates dans le 
jardin Vigor, la nuit «iernière. Après 
l’avoir chassée «leux f«>is, le gar«1ien 
«tu jardin sVst ilécuié A l’arrêter et 
A la c«>nduire au violon.

Ce matin, elle a été condamnée 
par le recorder à |5 d’amemle ou un 
mois de prison.

Melb’s Feeny et Kl Isa Barry, qui 
déambulaient dans l«*s rues, vers 
minuit, hier, en compagnie vie deux 
cavaliers d»' rencontre, ont été c«>n- 
«lamnées également A |5 ou 1 mois 
ce matin.

Jessie Robertson, une mulâtresse, 
et Maggie West ont été trouvées ce 
matin ivres-mort»'» dans une c«>ur 
où elles avaient passé la nuit. Lo 
rec«mier l«'s a c«mdamnées A 2 mois 
tlt» prison et $10 «l'amende ou *2 au- 
tr s mois au choix.

Accusée de vol

Une jeune fille employée depuis 
plusieurs année» dans un magasin 
«le papeterie «Je cette ville a été ar­
rêté** es jours derniers sur l’accu- 
satiou d«« vol.

La Loterie de la Province de Quebec

AVIS

Une erreur s est giis»é«3 dans l’im­
pression de la Liste Officielle du 
tirage du 13 août relativement aux 
lois approximatifs de |10, comme 
chacun a pu le voir par lui-même, 
le numéro déterminant ces lots 
étant celui du lot de $2,500, savoir le 
N«> 58027.

Ainsi les numéros gagnant ces 
lots sont les Nos 68577 à 58677 au 
lieu des Nos 42536 A 42635.

.Montréal, 15 août 1800.
8. E. Lefebvre, 

Gérant.

Jeun** voleurs

Le sergent Desjardins et le cons­
table J. Désautels ont arrêté hier 
trois jeunes garçons, âgés «te 12 A 14 
ans et nommés Vézina, Saint-Pierre 
et Carrière, sous l’accusation de 
vol.

On a retrouvé divers objets en 
leur possession ; entre autres une 
salière volée chez lesergent Desjar­
dins, 1159 rue Ontario.

Les trois gamins «>nt comparu ce 
matin en cour «ie police. Yézina et 
Carrière ont été acquittés. Le pro­
cès de Saint-Pierre, le principal in­
criminé, aura lieu marili.

Maisonneuve

M. Jos. Lebrun, marchand-éoi- 
cier, vient d’être élu conseiller de 
la ville de Maisonneuve, D’après 
nos informations, M. Lebrun est 
bien décidé d’enterrer la hache de 
guerre, de marcher la main dans la 
main avec scs adversaires comme 
avec s«'s amis et de travailler sé- 
rleusementA faire progresser la lo­
calité. Tous les b«m» citoyen» com- 
prennent qu’il est temps de faire 
cesser ces luttes acriimmieuses et 
de s’unir dans l’intérêt commun. 
M. Lebrun vient de triompher 
grâce A cette idée d’union 
qu’il a mise en tête de 
son programme ««t les électeur» l’en 
ont récompensé en le choisissant 
pour les représenter au conseil de 
préférence A son adversaire qui 
était pourtant bien plus ancien que 
lui ilans la place.

Maisonneuve est une ville de pro­
grès mais il reste encore beaucoup 
à faire et s«*s éilil**» doivent arborer 
le pr«>gramme «le l’Union s’ils veu­
lent lui donner le rang qu’elle mé­
rite d’avoir.

Nous félicitons M. Lebrun de son 
succès et l’engageons à persévérer 
«lans ses bonnes intentions de don­
ner/uir phu/A tout le monde, ad­
versaires comme amis.

Un Citoyen.

Soull«*r» funerM-tin*, 
siuipN-et double -e n ll< 
«led rue.-* Saint-Laurent

«jualité supérieure. 
. chez Koffartr. coin 
et Sainte-Catherine.

COLLERETTES GAUFFREES
TOLT-S A MOITIE PRIX

Colleretr* - ncrordrnn $4 0. pour #2.'25 
Coliereat«m accordéon $6.Ou. pour $3.00

SEIICE Li:illTI8ÏE ET MUSiElU
A ST LAI KENT.

Un# foire* trv» a*trayante Nk-ra donner ; *r 
de» »mateur» au cell »rc 81 LAur* ni. iur di 
prochain. <le lü courant.) Cest pour un» 
bonne oeuvre.

Ven ci ton*. He-î

HO I POUR CARILLON
Retour par les Rapides 

Tous les jours |l.-ô. LAuodi $100
Demandes le- |S et Mf

- • -t j ;
f re Honaveuiure. preue* 1« train - \p 
û«î* vapeur», a 8.06 hr». a.m. 247 —lu

I* \ U< I l IM N I
COURSES DE CHEVAUX roi HEURE ET 

TROTTE U Kg
sn Parc Léptne Samedi le 16 Août 1S0S
commençant a l<n p.m. Admi««.ion Me t.

Que l'on -e rende en foule. «îar cea cour»*-» 
promettent U être un jrr< n i succee. U 43 .5

GRANJ BAL
Cinquième bal de la ■«» »on aux Source» 3t- 

Léon >am«*di. Idcoumn:
Si Je t* tnp» le permet la liami» ,instrument4

de cui vie jouera »uria terrace 3t L< on. de 7 
a 9 hr« p n.

io** tram- lai»»ent Montreal a 8 a.m.. 2 p.m, 
5 p m., et lu p.m.

M A. THOM AS.
_ 247-4___________________________ Oéntnt

GRANDES COURSES
Pour de» marches dau» 

aeche-, \ e ic/ c iez
marchand U

PARC SOHMER Ouda, Tat- 
chibana. ^ ime, Delauret De- 
bnmont Roberts, etc.

Fumex le cigare Sohmer a 10c

Nous mt 
tain»-- jmti 
nui'h et fui».ti 
MINKKAi.K 

Cette eau 
po8»6«lant d«*f 
cas «ju aucun"

AVLS SI E’ IA’, 
ton» le publx- i-n , ard«r contrecer- 
.nnc« qui otlr n ,j« - eaux incon 

c-< omme ttant la vraie EAU 
IT- E S
L'notnmee et reconnue comme 
4uaii:eac iratlvcedaii» < ertaina 
i*utre « au rtiineialc ne po»!*<-de.

*>ovis avertism< 
qui oflriront une uau con 
LEON qui n e-<t « ertam 1 
tat.le St I>on. que m>u- 
«•11 .>• des pn»<-A«iiir<*H )udi< 

L EAU ST LEON e««t

maintenant les pi r-onn ») 
1 comme étant I EAU S P- 

»ont }a«8 l ean veri- 
prendrona contre 

iaire-*
en \ « nte chez lea

JOHN MURPHY dt CIE
importateurs

1781.1783 Rue NOTRE-DAME
Coin de la rue St-Pierre

At COMPTANT ET A UN SEUL PRIX

Nouvelles Annonces
Arrivées trop tard pour être classi­

fiées.
i h* DEM ANDE un jeune garçon intelli 
X Fgcnt. S a.li. «er a < e bureau. j no

(|N DEM A NI »K un apprenti barbier de 5 
r ou <i mo. ^ d experience. S’adreascr . iJ7

rue N. dre. Dame. 
DEMANDE un

268-1

(ftN j»fc \NDE un k r ti pour prendre 
80111 «1 un cheval, uu No ,v» rue St Deni*«.

aK« tit'« v. ritablement autori-e» au prix de 
2.'ic par giilUn. et ceux qui •»>aient a vendre 
celte eau a meilleur marehô iraudent ue 'e.s 
sairemeu leur pratique».

LE.\l MI.nEKai.E ST LEON «-«t on ven 
te «n Kroeet en rit-: il par E. MASf-I HTTE 
& FRERE. 64 carre V iclona et 5 Place d Ar­
me».

_____ ____________________________248-
N TROI VE RA sm bsus fesraie 

j. u ■ e au Nn 2uu rue l*le« L J4'
de<>

ON Dt MANDE un t>arbier au No 1887 ruo 
_____8to Catheriue. _____________ 248— 1

ON DEM A N B E un irnrçon de 15 ft 16 an», 
r. b i»te. «a* liant lire «*t parler l an^iai*.

Sadre ær D ruo 
3A$—1

I^O^VCttUKI
DONNEES PAR LE CLUB. LES

27, 28, 29 ET 30 AOUT 1890
Mercredi

- Oa»«e de 2.15 
• Cla»8<« de •. U

Eta u.i*
Jeudi

Vour onuuire un expraaa, 
Uvr *

Fumez le r ^.«e Sohmer à 10c { )
ord.
N DEMANDE

PARC SO. MER Ouda.Tat 
chibana, Oume, Delauret De- 
bnmont, Roberts, etc.

No» soulier» ont une belle forme et vont 
bien Fogarty Freren. rom des rue» Saint 
Laurent et Sainte-C atherine.

PARCSOHMER Ouda, Tat 
chibana, Oume. Delaur et De- 
brimont, Rob r etc.

fille» d’expérience 
pour la machine à coudre tmanœuvrée 

par la vapoun, < t a '-«-i «le» (Turner?-) pour 
«•ollet» et (MM^ncts. (>n dc\ ra Atre habitue a 
re* ouvrait i A. )1. Sin-4 Je Cie. mauufat tu- 
rien» de < heimae?* et co.let», coin de» rue* 
Latour et Ste Oeneviôrc, 248—3

DEMANDE une-errante généml ■ et 
n< tonne déniant*. $10 par moi.-. 78 

ri e 't H11!.. rt.

<|N DEMANDE une servan e genérolo 
/bien recommandée uu No 117i>rue >i-Joe- 
quee ^ ^

<)s,

N DEMANDE une »er\ante an .*0 184
nie 1 . Y e,! re.___________________ 248-3
N 1 RUi Y ER A une bonne K’arde inalade

Décès
MxrxiER DR la Gas** -A St Laurent, le 

13 «xiurant. A I Ak»? de 56 an*. J.-R. Meunier de 
ia Gosse.

Gs funérailles auront lieu samedi, le 16. 
à 8 heures a.m.

Le vu funèbre partira de In demeure 
du défunt, nour *0 rendre a IVeli-e parois­
siale, et de ia au cimetière, lieu de la sepul­
ture.

Parent» et a .nt ,r.esdy assister sans 
autre invitât 3

Bo«’htu: r «le la Providence. IfTil
rue Ste « atli. . . . 13 <‘oura.it, a 1 âge de 72
ars. 3 mois et 17 jour». Madame Marie Sté­
phanie Redard, veuve de UHonorabie Joseph 
Bourre t.

l^e -ervlce sera chanté à !a chapelle de la 
Prov idence. samedi, le 16. a W heure* préci-es.

Ia* convoi i»artir<« de la, pour le cimetière 
de la Cote de» Ne.ko*, lieu de la sepulture

Parent* et .«mis *ont priée d y assister sans 
autre invitation. 2

Mawtrs—'Deoédéo le 14 août, a l’Aire de 
cinq mois et quaiorze jours Marie-Sophie- 
Mercede». enfant de J. H. Mantha. fil*. 237 
rue Drolet.

ÎTerkrt—En cette ville, le 14 courant. S 
l'àçe d" 36 ans et 8 mois Marie L«>uise Beau, 
vais époueede M. Modeste Hebert.

Le- funérailles auront lieu d.manche, le 17. 
à 2 bra p 1.

Le convoi funèbre partira de la demeure do 
son epoux. No 224 rue Cad « ux. pour *•■ ren 
dre a i cimetière «le la Cote de* NeUre*, lieu 
do la sepulture.

Parentse . m A «ont priés d'y as>i-tor sans 
autre invitatn.u. 2

an N.. J4U rue Ste Eliza belli 248
/ b N’ DEMANDE . 0 t.i..l nr* de pierre A 
x f «baux. Smirtf—er a la carrière Peter 
Lyalls. C«Mo st Louis. *24^ -3
4 VN D Ma ND! rnm*-d iat«*m«*nt un com- 
X r ni-' ■ «nt bien ie calnii. p.iirqnrlque* 
semaine*. Don salaire. S'adr«-.-»er a i Mot«-i
deVii

ON DEMANDE deux apprentis p« intre 
ayan de 1 expern n .e ou non. 8 adreeoer 
191_rue des Allemand». 24S
N DEMANDE 
rue st-Dcni*.

une servan: .m N - IM 
248-3O

ON I»EM ANDE un o omis d'une couple 
d années d experience pour une t-pioene. 
46 >t Antoine. 248 -2

ON D: MANDE une servante générale au 
No ai rue 8 .1 1. qu«--. 2*8-3
VENDEE, a Ou r-m tr Ut ir-. -iiUde 
terre bien eugrai -ce pour lo jardinage. 

Condition* facile*, .'adresser a Geo. E..
E A U \ Rt L EA U \ A LOI ER^~LÏ 

1 leurs bureaux dan* la RAtisse Fa. 
•r. . u ier . coin «ie- rue.- 8t iAturent et Cra;* 
han er pourvus de luttes ac«-ou*tiques 
'«dre sera L. J. A. surveyor. 248-1

L1HAMBKE8 A LO ER aamiea 
^ 8 adroeser au No 123 rue Champ de Mars 

___________________________ 248-2

V
’ont
ool

H

NV IKON 30o VOYAGES DE TERRE 
Kj d inner. ru«' St «L-or^e. prés ru*' > rau 

Feriauds aur* ».-er a E<1 
ter.

I

No 643 rue Dorrh< 
248—6

N JF UNE ANGLAIS qui parle français 
veut trouver une pension conip é e ci e

No 1,7une famille française. Prix modéré.
rue St l-xur. ni.

LE GROS TIRAGE i»k M. EDWARD 
MITCHELL

Il obtient ses $3u,0*X) et traverse la mer.

l’our un hntnrne qui peut parler avec 
autant «1 eloqueni'e lorsqu il le veut. M. E. 
Mi 11. «iont le bureau e t au No 14 Main 
Mr '« t. «'-«t vraiment un omme très di or* t. 
11 a 1 t a quelques un- *1* »e- intum » qu'il 
parait en voyage pour 1 Euroite p«)ur -«a 
-a t •. mais il n a rien dit «viicernont le fait 
nu il avait été porteur d un «Wtû'nie du 
b '! No .*t.S43. qui a «rurne le premier prix 
« ap.-al «i«> $«'«*' au t r«g • de la Ix>ferie de 
1 E.<it «le la Louis a ne. .<ui a eu heu le 27 juin, 
et il y en avait très peu qui «avait qu’il avait 
en 1 a »C nt,

* li na jamais 'ai* «'onnattre sa chance.
m ils l'a ca**b e comme un v er. etc., etc. L’on 
ne « onnut que I- *ro-« prix J. 530.mv venait 
a H imil iui qu < u--qu«* M, Mitchell tut 
r«»n,iu A New Y «u - N' »i- la v,-r.t«'. « ..me ie 
meurtre, se fait rite connaître, et quand Ne«i 
reviendra a sa maison. ii devra en ‘.vire l«s 
b,Mineur*. M. Mitchell est un . r;»n 1 f vvo-t a 
Hamilton, par c iherenient d «n* i<-* cor les 
«x»m uetv«aux <*t parmi «,.* . onfrer.s trame 
mao*ns ou sc* *n«ces oratoires l’ont rendu 
célébrés. Personne ne -era lAche de sa bonne 
fortune, ni ne demandera tu il “ dette un 
coh« *ce ou un < hat a\ » revenus, s ,1 
av.u. fait connaît re le fai: .»\.*nt s«>n depart 
«le la ville, il Hura;t pu re* e\oir 1 «»fTrv' des 
service- d un secretaire p ur ! a c<nm»a*rr.er 
en Europe, afin de lui a 1er a dépenser se» 
$. U. P*>urquoi il a • chife vine pareille 
c h ain'e restera un mj-u re jusque ce qu il 
nou* revienne.—Haiaut »a uh%t.\ l'ime*.

Fumez le cigare Sohmer à 10c

PARC SOHMER
IVWKNSK StAVÏ»

Ce scir e* t«vus- ,r* de ('ette semaine. 
7V I» 1 a>n m . Preetvd imitateurs et
équi’.bns • - Japon a*. Omda. ie plus f.»rt 
g>nviva.« du m î c tier, l^rlanr <■* -, -

1 n . . aanle ;rs d p'ra «'n ('«.wtume. Wiiham 
lùdM'rtq equilibria te. et la Bande de la Cite. 
Admirtsum W et a. 144—6

PARCSOHMER Ouda. Tat 
ch bana, Oume. Delauret De- 
br mont, Roberts, etc.

Société des Artisans

AVIS DE DÉCÈS
Lacroix.—En cette ville 

le 17 juilh't «lemier. Joseph 
Lacroix, manufacturier. Asré 

ans. meiubrc de notre
mv '

Contribution, iV
ixvrts PAQrrvTE—Roeha 
En oetMr ville le 16 vniilet 

dernier. L'us Caquette a etc 
r». h*

1 «rt. fOéme de notr* 
«institution.

Contribution, 2.V
1 e. d ux contTibntinrs 

- n amenant dues «'t d 
rent «'xièf.bles le 16 set-

tereore ptwhiun.

Fr» Hurtcsiss. scc -très.

S.—La -a ne os j on ver» 
les «sunodis p.m. de 24 

mr la perception 
«nrems.

248--1

Un lot «le ccfilet» «le $2,00 U doz 
Nouvelle forme, que 

nous vendons à
I. V nOI'X AÜXK

< i l l >1C> > !>
ir» ^ r

CHEMISE A ORDRE.

X $1.50 X

CIE DE NAVIGATION R. &. O.

Grande Attraction
---------- A-----------

L’ILESAINTE HELENE
COMMENÇANT LE 17 AOUT

L’ETONNANT RQCILlSRt«TF FftAXÇAfS

ACHILLE PH I LION
Dans »cs tovirs de h;vr !i -*e sur la Tour en 
spirale. Globe Performance.

Une exposition inconnue, wu-deasus de tou­
tes d«'scnpt ion* Encase a prix enorme et 
pn-aente au public pour .a pr- mière foi* eu 
« aaado. a

L’ILE SAINTE HELENE
ft partir du 17 jusqu au 31 août, tous les jours 
comme suit :

Jour* d. e’uaine. 11.00 hrs a tu.. 
Dimanches, 1 90 hr-. 3jio. 4.a» et f. <•

Le service r su ier a 5 cents di 
d Adims*i< n aux r-‘pr>'«entat 10ns . « 
tou* l*'* arTH g m« nt* pour t»er 
p bd* d s—i-UT 1% • «-- repro-.-n atuMi*.

I** «or; s de mu- que ITiarmos;. .» ^ré refe- 
nu pour • p« nsi vnco -1 u-- « D-mancho
le 17. samedi ; »• .M rt e 3u dans ! apr •• midi. 
Montreal. 14 nont 1 >'.* 1. ;>4A—14

Bureau des Commissaires d Ecoles 
Cathoi.qucs de ia Cité de 

Montreal
la réouverture des cisseos de 1 ACADEMIE 

COMMER«TALK m PL Al EAU et eeiie 
de toutes le* autre» «voie- relevant de « e 
bureau, se fera ie

LUNDI, 1er SEPTEMBR E
Four plus amp es inforumeons rr r le Prin- 

cir x ou le Directeur ac « hoque ecoîe.
__ ______________________________ 248—j no

COLLEGE COMMERCIAL

2 et g p.m.
hrs ii m. 

nne droit 
i on a pris 

e tre au

Premier Jour -
1. Bourse de finrt
2. Bourse de $125 -
3. Bourse de $2>>0

Second jour
4. Bourse de $150 - - Classe do 2.'79
5. BoursedetlOO . - Chevaux nom •
6. Bour»e de $160 - - Cours plato

Ouvrrc à tous 2 dans 3 au gdop
Troisième jour Samedi

7. Bourse de $1?5 - Classe de 2.40
8. Bourse de $.011 - Trotta ir et ArnbJc r

Free for ail
9. Bourse de $15«) Course à barrier

2 Milles

CONDITIONS
T.e«« réglementa de I American Jockey Clui 

frouvern«Tont le- course* au ifalop C.«'» re­
glements d«* la National Tn tting Association 
gonv«*rner«»nt les course- au trot, 

i^s . heva x seront éligibles du lor juillet 
L honoraire d'entrée e-t de in pour rei t 
U nq pourcent «ievra ac'-ompayner chaqne 

entree, et la balance payable la veille de» 
courses.

«Quatre entrées, trois trottants.
I n mille à re peler tro;* dan» cinq.nous har 

nais.
Ia>« courses au trot seront divisée» en 50. 25. 

D et 10 p.c IjC» • o ir>*e* au «alop seront divi­
se**- en '15. 26 et 10 pour cent.

I-o cannant dans chaque courte n'aura droit 
qu A un -cul arvent.

Le droit de changer l’ordre du programme 
e*t reserve.

I.es entrées sen nt close* Vendredi le 22 
Août, chez J B. BUREAU, 1802 rue 8te-Ca- 
tkerinc. Montréal

J. A. RENAUD et J. B BUREAU 
14 Août—|no Seercta r.;».

VEBIXK PjÊlü EINC7A.IV

BENNING 4 BABSALOD
Encanteurs et Marchands à Com- 

mission
Ndl. 86 et 88 RUE SAINT-PIERRE

MONTREAL
COmCEXCKROVT LF U RS VENTF8 POUR LF 

COMMKHi K DF
Marchandi-cs -» - hes. Hardes faites. Chau» 

sure* et 11.an hand 1 scs en gen* ral. pour 
la saison d automne et d hiv er ver» la

Première semaine d2 Septembre
Le meilleur débouche du Canada pour !•*» 

manutactuners et le» marchands qui peu 
vent disposer d un surplus de stock.

Ils donneront aussi une attention toute 
spéciale aux
Vente d immeubles, meuble* et elle ta 

de ménago
De<- avance» libéra'c- sont faites «urtou'c* 

sorte» de marchandise» envoyée* en consi­
gnation a nos salle».

Marchandise» reçues en tout temps.
__________________________ __________941-91

TRES BELLE

PSfPülETE DE VALEUR
Tes *ou»signés ont reçu instruction des exé­

cuteur® <c la suc* **-ion de feu M. John L 
Cassidy, de vendre sur le* lieux

Lundi, le 1er Septembre prochain
A ONZE HEURES A. M.

Cette splendide résidence*. No 56 iu • St 
Déni», y compn® une fourmi.-- ne «-t J 
ru n ur l'eau enaude. « onditn n- f v.'.i -. * 
F u t- u e» inforn. ittons «-r rc-mi-siof, de 
vi»i er s adresser a M G. Reaudet. chez MM.
J L. «.ae^idy Cie. 341 rue St l’auU Niout- 
re&L

BENNING & BARS A LOU.
242 — 3Û Ktwanfour».

UNIVERSITE LAVAL
Kco’m Polytecbnt'îue do Montréal

Ur LUNDI 1er SKDTF.MHU 
Aura U» u 1 examen de» candidat* .iiico.r» 
préparatoire,

LF MERCREDI 3 SEPTEMBR t 
se fora la reouverture d*» «-our» de i Keole 
polytecbaiquc de Montr. a..

Four tou intortna'1 • - » adrr-wr au i’rin 
c »:. al«« •■. a’.-nue du Piateau. No 1. & 
..c st^ t’ai henna.

U. K. ARC HAMB.M Ï.T.
15août—.1 no___________________Pruu .pal.

COLLE GE D EST-LA ü RLNT
la rentré- e- • . r

sep'em •r.-. u . otn'oen ui . 
coar* da—u ..e en françai» «•: 
i eoaiou et casnirnenient, $ 

G. A. DluN. C. 8. 1

ïaMi. le 
t a*7airc

up« r , 
23..-

pour t 
- 'uba 
Orécc

DES SOUMIS:
enter les tra«an\ ri«- i ;:.t.

Hull, se

S4TK.01*:> 1
«lie e .11 

Cours comtm-ri . i

VIEVE

Fr

te Nviie 
d’ici au

K« r G
Joed :c. M

giats.
La rentrer ce

246—16
O. KKiiON. I*tr.

bup* neur. 1 rra.

U I

■cpier n«


